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V o s  r u b r i q u e s

Les conseils de quartier
2002 - 2012

Direction des Vies participatives • Hôtel de Ville - Place Martin-Bastard BP 516

Goise-Champommier-Champclairot, Centre-Ville et Souché : 05 49 78 75 44
Sainte-Pezenne, Saint-Liguaire et Saint-Florent : 05 49 78 78 98
Tour-Chabot-Gavacherie, Quartier Nord et Clou-Bouchet : 05 49 78 74 78

a participation se développe à Niort depuis 10 ans. En 2002, neuf conseils de quartier et un service 
municipal Vie participative sont créés. Ainsi, la municipalité organise, anime, écoute, soutient et facilite 
l ’activité des conseils de quartiers.

Dix ans plus tard, le service a évolué pour devenir la direction des Vies participatives. Interlocuteur privilégié 
des habitants membres des conseils de quartier, elle fait le lien entre les demandes citoyennes, les services 
municipaux et les élus.

Les conseils de quartiers dépendent de la direction des Vies participatives qui peut vous renseigner sur :  
 
  • l’organisation et l’accès aux conseils de quartier
  • les instances inter-quartiers et la concertation sur les grands projets de ville
  • l’information de proximité (infos quartier, invitations à réunions publiques, sondages.)

Pour plus d’information, rendez-vous sur le site d’actualité de la Mairie :  www.vivre-a-niort.com, rubrique « Quartiers ».

a participation se développe à Niort depuis 10 ans. En 2002, neuf conseils de quartier et un service 
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Il y a dix ans, pour répondre à une exigence 
nouvelle de proximité et de transparence de 

la décision locale, la Ville de Niort mettait en 
place des conseils de quartier, organes tout 
nouvellement créés par la loi sur la démocratie 
de proximité.

Il s’agissait, en premier lieu, de faire participer 
les habitants en les associant, en amont des 
décisions, à l’élaboration des projets municipaux.
La démocratie participative, comme la démo-
cratie représentative, relève en effet des mêmes 

fondamentaux : prise de parole, argumentation, vote, choix éclairé et 
conduite de projets dans l’intérêt général.

De par sa fonction consultative, le conseil de quartier permet ainsi à la 
population de donner son avis et de fournir au Conseil municipal les élé-
ments pour les prises de décisions qui relèvent toujours de son ressort 
en dernier lieu.

Actifs, présents dans la vie publique depuis 2002, les conseillers des neuf 
quartiers de Niort se sont saisis des questions qui les concernaient avec 
enthousiasme. 

La pratique d’actions transversales a permis à nos services de développer 
de nouveaux savoir-faire. La prise en compte de la parole des habitants 
a radicalement évolué et, comme le développement durable, la vie par-
ticipative est désormais intégrée à la déclinaison de l’ensemble de nos 
politiques publiques.

Chacun dans leur style, les neuf quartiers font grandir la ville. Avec leurs 
crédits délégués, les conseils de quartier ont su faire montre d’innova- 
tion et intégrer, chacun à sa manière, les enjeux sociétaux en matière  
de développement durable, de mobilité, de solidarité, d’urbanisme ou de 
mémoire populaire. La vision de l’intérêt général s’est consolidée et s’est 
traduite par la collaboration en inter-quartiers. En témoignent les projets 
développés autour du festival Téciverdi et la création toute récente du 
Wikiniort, initié par le quartier de Souché et qui se développe désormais 
au niveau de la Ville. J’invite d’ailleurs tout un chacun à contribuer à son 
enrichissement !

Geneviève Gaillard  
Maire de Niort, députée des Deux-Sèvres
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Couverture : Marie Delage

une décennie 
d’énergie 

participative !
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La manifestation prend du 
coffre. De 3 000 participants 
lors de la première édition, 

on passerait à 10 000 pour cette 
nouvelle Créateuf. Le 12 mai, le 

Parc des expositions de Noron 
accueillera une foule de jeunes 
gens et de moins jeunes. Oui, 
car tout le monde est convié. 
Les parents, les petits frères et 
sœurs et les curieux pourront 
voir 80 projets, toutes disciplines 
confondues : expos d’arts plas-
tiques, vidéos, art de la rue, 
danse, musique… 
Il aura fallu les sélectionner  
parmi plus de 300 propositions. 
“Preuve que les talents lycéens 
sont larges”, se félicite-t-on au 
service du budget participatif 
des lycées de la Région. Autre 
motif de satisfaction pour les 
organisateurs, “cette véritable 
forme d’engagement citoyen”. 
La Créateuf fait intervenir les 

lycéens du début à la fin du 
projet. Organisation, program-
mation, elle est aussi une vitrine 
du travail fourni toute l’année 
par les élèves et leurs anima- 
teurs. Un exemple parmi d’autres, 
une classe du lycée horticole 
construira un géant en osier et 
en jonc, avec l’artiste Benoît 
Mousserion. Il déambulera sur 
le site de Noron, transformé en 
musée éphémère et en village 
citoyen pour l’occasion. La devise 
républicaine “Liberté, Égalité, 
Fraternité” servira de fil rouge 
entre les stands.
La journée sera scandée par une 
vingtaine de mini-concerts, assu-
rés par les groupes lycéens  
ayant passé le cap du comité de 
sélection. Ils auront bénéficié 
d’ateliers pour professionnaliser 
leurs prestations. À partir de 
19h30, on pourra assister aux 
concerts de clôture de Broussaï 
et de Groundation. Deux groupes 

de reggae très en vogue, choi- 
sis par les suffrages de 2 500 
lycéens. Les Californiens de 
Groundation, têtes d’affiche, l’ont 
emporté sur les célèbres The 
Do à 40 voix près ! 

Karl Duquesnoy

Le 12 mai, de midi à minuit à 
Noron. Gratuit. Infos sur https://
jeunes.poitou-charentes.fr/

Jour de teuf Les spectateurs préalable- 
ment inscrits sur le site de la 
Créateuf recevront leur sésame 
par courrier. Ils sont invités à 
se rendre à Noron avant 15h. 
Pour des questions de sécurité, 
toute sortie sera définitive. 
Sur place, la nourriture et les 
boissons seront gratuites : 
près de 30 000 repas offerts 
par la Région et préparés par 
les agents des service restau-
ration des lycées niortais. Le 
budget global de l’événement 
est de 280 000 euros.

Le casting est de qualité. 
Parthenaises, Limousines, 
Blondes d’Aquitaine, Nor-

mandes et Prim Holstein font 
leur grand retour à Noron, 
onze ans après leur disparition 
du programme de la Foirexpo. 
Du 28 avril au 1er mai, on 
pourra découvrir les races à 
viande et à lait, assister à la 

traite des Normandes et des 
Prim Holstein, visiter le village 
des filières. “L’idée est d’expli-
quer qu’avant la brique, le lait 
connaît tout un processus de 

fabrication”, précise Isabelle 
Moreau, coordinatrice de la 
Foirexpo. 
Du 2 au 6 mai, place aux races 
locales avec la vache Maraî-

chine, la chèvre et le baudet 
du Poitou, présentés par le 
Cregene (Conservatoire des 
ressources génétiques du 
Centre Ouest Atlantique).
Les arts de la rue prendront 
quant à eux possession des 
allées et des halls pour des 
animations musicales ou théâ-
trales, mais toujours déjantées. 
Du Snob à la Cie Salut l’artiste, 
de Jacqueline Cambouis à 
Bulles de zinc, 15 compagnies 
se relayeront pour assurer le 
spectacle pendant toute la 
durée de la foire. 

Foirexpo Niort jusqu'au 6 mai. 
Tél. : 05 49 78 71 10. 
www.foirexpo-niort.com

Animaux et compagnies
Jusqu’au 6 mai

Les animaux reviennent 
à la Foirexpo après onze 
ans d’absence. Vaches 
laitières, races à viande, 
chèvres et baudets 
feront eux aussi la foire 
du 28 avril au 6 mai.
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Les présentations d'animaux (ici en 2000) sont de retour à la Foirexpo.

80 projets exaltants seront présentés.

La 7e Créateuf, le festival des talents lycéens 
imaginé par la Région Poitou-Charentes, aura 
lieu le 12 mai à Noron. Plus de 10 000 
spectateurs, lycéens ou non, sont attendus.

SuR PLaCe 
avaNt 15  heuReS

12 mai
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vivre à niort. comment 
travaillez-vous pour cette 
prochaine création, ZZZ’in-
sectes ?

myriam naisy. J’adore les 
insectes ! Et les animaux en 
général, qui sont une source 
d’inspiration dans mon travail. 
Ce qui m’a plu, c’est d’abord 
le thème du festival Téciverdi. 
Et l’engagement de cette ville 
en faveur de la biodiversité et 
du développement durable. 
J’ai eu envie d’apporter ma 
contribution à ce beau projet. 
Depuis plusieurs mois, j’observe 
beaucoup les insectes et les 
araignées. Ils sont effrayants, 
fascinants, extraordinaires. Ce 

sera un spectacle de danse où 
nous, humains, les saluons, 
où nous accusons réception 
de leur présence minuscule.

vivre à niort. Parlez-nous 
de ZZZ’insectes ?

myriam naisy. Le parcours-
spectacle sera composé de 
solos et de duos. Il partira du 
Petit théâtre de verdure et 
conduira le public vers la scène 
installée devant le Moulin du 
Roc. Le choix musical est com- 
posé de pièces de jazz con- 
temporain ; il y a selon moi 
un lien entre cette musique et 
les insectes. Ainsi, j’associe  
la pièce 24 loops de Pierre 
Jodlowsky au monde des 
fourmis. Un morceau du pia-
niste russe Misha Alperin à 
l’ascension d’une abeille nym- 
phe. Une composition pour 
contrebasse et clarinette de 
Joël Trolonge au solo d’une 
métamorphose… On verra 
aussi deux duos : celui d’arai-
gnées en osmose et celui de 
deux lucanes en combat sin-
gulier. Mais celles-ci porteront 
costumes et cravates !

vivre à niort. votre com-
pagnie, l’Hélice, travaille 
cette création en résidence 
à Blagnac avant de venir à 
niort. or vous connaissez 
bien notre ville ?

myriam naisy. Niort et moi, 
c’est une grande histoire  
d’amour qui a commencé en 
2001, lorsque le Moulin du Roc 
a programmé ma pièce La 
Beauté sera convulsive. L’année 
suivante avec Nicolas Maye, 
nous avons dansé White man 
sleeps à Coulon lors du festi-
val du Marais poitevin. La 
scène nationale a ensuite 
accueilli deux créations pour 
jeune public, Nord-Sud et Za 
ni Mo sans queue ni tête. Ainsi 
que la performance exposition 
dansée Offrande. 

Propos recueillis  
par Véronique Duval

ZZZ’insectes, les 29 et 30 juin 
à partir de 17h. au Petit théâtre 
de verdure. Coproduction festi-
val Téciverdi, Odyssud Blagnac 
et le CCN Ballet Biarritz. La Cie 
l’Hélice est soutenue par la Ville 
de Blagnac et conventionnée 
par La Région Midi-Pyrénées.

Myriam naisy, 
danse avec les insectes

TÉCiVERDi
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Le monde des insectes inspire la chorégraphe pour sa prochaine création.

Les 12 et 13 mai, 
butinez entre jeux 
et expos, visites 
et projections.

Le deuxième week-end quartier 
Téciverdi coïncide avec la fête 

du quartier de la Tour-Chabot Gava-
cherie. Il démarre par la parade, 
vendredi soir, des écoliers avec les 
insectes géants réalisés par leurs 
parents. Samedi 12 mai à 10h, 

rendez-vous aux pépinières 
du lycée horticole pour en 
savoir plus sur le rôle des 
insectes dans nos jardins. 
Puis, de 14h à minuit, le 
parc et la maison de 
quartier de la Tour-Cha-

bot fourmilleront de propositions 
ludiques et pédagogiques venues 
de Sainte-Pezenne, Saint-Liguaire 
et la Tour-Chabot : réalisation d’un 
tryptique sur la métamorphose, 
projections de “films minuscules”, 
ateliers pour construire gîtes à 
insectes et nichoirs… mais aussi 
reportages photos sur la création 
d’une jachère ou sur les insectes de 
notre cité, sculptures et conféren- 
ces. Sans oublier jeux, comptines, 
et hôtels à insectes du conseil 
municipal enfant (lire p. 12). À 19h, 
pour l’apéro-concert, osez croquer 
des insectes en écoutant Mona 
Lola. Invitez qui vous voudrez pour 
le bal populaire à 21h, avant de 
rentrer en écoutant chanter les 
grillons. Dimanche, à 10h, vous 
serez d’attaque pour les parcours 
nature proposés par les associations 
Deux-Sèvres nature environnement 
et le groupe ornithologique. 

Gratuit et ouvert à tous.
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Plus d’infos sur 
www.vivre-a-niort.com

Week-end 
quartiers 
à la Tour-Chabot

La chorégraphe 
toulousaine Myriam 
Naisy travaille actuel-
lement à la création 
de ZZZ’insectes. Ce 
parcours-spectacle sera 
présenté en ouverture 
du festival Téciverdi 
en juin. Interview.

12 et 13 Mai
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Le Conseil d’architecture, 
d’urbanisme et de l’environ-
nement des Deux-Sèvres 

(CAUE 79) organise durant le 
mois de mai une série d’actions 
et d’animations visant à rendre 
l’architecture plus accessible  
au grand public et à appréhen- 
der d’autres façons de vivre et 
d’habiter. 
Épicentre de la manifestation, 
le centre Du Guesclin accueil- 
lera du 2 au 26 mai l’exposition 
“Habi tants atypiques“. Alexa 
Brunet, photographe, et Irène 

Brunet, écrivaine, sont allées à 
la rencontre de “chez soi“ inti- 
mes et originaux, le plus souvent 
en lien étroit avec la nature. 
“Mais, durant ce mois de l’archi-
tecture, on ne va pas parler que 
d’habitats atypiques, annonce 
Virginie Baubriaud, responsable 
du projet au CAUE. Il sera aussi 
question de l’habitat de tous  
les jours, comment vit-on, où 
vit-on : en ville, à la campagne, 
dans un pavillon, dans un loge-
ment neuf, ou une rénovation.” 
Le mois de l’architecture bras- 

sera également des idées,  
moins conformistes, sur les 
notions d’habiter et de construire 
à l’occasion de conférences, 
débats et café-archi organisés 
en divers lieux de la ville (lire 
ci-contre).
Riche et beau programme pour 
ce 3e mois de l’architecture, qui 
se déplacera également extra-
muros le temps de visites dans 
quelques villages patrimoniaux 
des Deux-Sèvres. 

Jean-Philippe Béquet

Dis-moi quel est ton toit
au mois de l’architecture 
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Du 2 au 26 mai

V o s  r e n d e z - V o u s

La 3e édition du mois de l’architecture propose des regards sur l’habitat, 
conven tionnel ou différent. Expositions, conférences, rencontres,  
l’architecture investit la ville du 2 au 26 mai.

mercredI 9 maI, à 20h / 
Le centre Du Guesclin sera le 
théâtre d’une intéressante rencon- 
tre entre Joy Sorman, auteure, 
entre autres, de Gros œuvre (Ed 
Gallimard) et Patrick Vettier, 
architecte et président de la 
Maison de l’architecture Poitou-
Charentes, qui croiseront leurs 
approches littéraires et archi- 
tecturales sur le thème du désir 
d’habiter, des relations entre rêve, 
création et réalité.

mardI 22 maI, à 19h / 
Café-archi à l’Arrosoir : le public 
pourra débattre avec Nathalie 
Lambert, architecte et Nathalie 
Raud-Cohen, urbaniste, sur les 
choix possibles de vie et d’habiter.

jeudI 24 maI, à 18h30 / 
Au musée d’Agesci, Patrick Henry, 
architecte et urbaniste, auteur 
des 101 mots de l’urbanisme à 
l’usage de tous, donnera une 
conférence invitation à la déso-
béissance et démontrera com- 
bien, en matière d’architecture, 
nous sommes engoncés dans des 
“conventions liées à l’époque” 
alors qu’une marge d’audace est 
toujours possible.

LeS motS PouR Le dIRe
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Les enfants imaginent Leur habitat  “Rêves d’architectes” est un stage proposé aux  
8-12 ans de l’accueil de loisirs de la maison de quartier Centre pendant les vacances de Pâques. 
après une découverte des différentes façons d’habiter à travers le monde, les enfants seront 
invités à poser des mots et des dessins sur leurs notions d’habitat idéal, aidés et guidés par Yann 
Le diméet, architecte conseiller au Caue 79. Cette réflexion collective aboutira à la construction 
d’une maquette dans des matériaux dûment choisis, qui sera exposée au centre du Guesclin. 
“C’est un beau projet parce qu’il est collectif. Les enfants vont élaborer un lieu de vie idéal, qui 
tiendra compte des impératifs techniques, mais pour lequel ils pourront exprimer leur créativité 
et se faire plaisir”, explique Grégory doucet, animateur à la maison de quartier Centre.

Contact : maison de quartier Centre, 7 avenue de Limoges. Tél. : 05 49 24 35 44.   
Courriel : csc.centreville@orange.fr 

Contact : CAUE 79. 
15 rue Thiers. Tél. : 05 49 28 06 28.
Internet : www.caue79.fr  
Courriel : caue79@wanadoo.fr
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Le "binipède". Exposition "Habitants atypiques". Les "Nez-frais". Exposition "Habitants atypiques".
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Ils s’appellent Céline, Marvin, 
Valentin, Thomas ; ils sont 
élèves de CP à l’école Ernest-

Pérochon et chaque jour ils 
prolongent leur temps scolaire 
par un coup de pouce d’une 
heure et demi. Et ils sont 
unanimes, ce temps privilégié 
qui vient les soutenir dans 
l’apprentissage de la lecture 
et de l’écriture, ils adorent ! 
Quatre jours par semaine,  
de novembre à juin, le petit 
groupe se retrouve à 16h30 à 
la bibliothèque et commence 
ses activités… par un goûter. 
Mais d’abord, il faut se laver 
les mains et installer la table. 
C’est important ! Ces petits 
gestes contribuent au cadre 
de l’activité. 
Le goûter englouti, Maryline, 
animatrice du club depuis  
2006, missionnée par le CCAS, 
lance les tâches en présence 
de Valérie, directrice de l’école 
et enseignante en CP. Un effi-
cace travail en duo, enrichi par 

leurs approches croisées de 
la meilleure façon d’aider ces 
enfants en difficulté dans l’ac-
quisition des bases de la lecture 
et de l’écriture.

des moyens 
humains
et financiers

Le club “Coup de pouce“ est 
un dispositif de réussite édu-
cative initié par l’État et mis 
en place dans les écoles de la 
ZEP depuis novembre 2005 
(lire en encadré). “Toutes les 
écoles profitent d’actions  
éducatives, mais seules les 
trois de la ZEP (Jean-Zay,  
Zola, Pérochon) bénéficient  
du dispositif de réussite édu-
cative et reçoivent un sou- 
tien accru tant humain que 
financier, l’école Pérochon en 
particulier”, explique Sylvie 
Brun, directrice du service 
municipal de l’enseignement. 
“Pérochon a le mérite d’avoir 

une équipe éducative stable 
depuis plusieurs années, une 
directrice qui a choisi de venir 
dans cette école et qui est 
coordinatrice du club Coup de 
pouce. C’est dire son attache-
ment au dispositif”, renchérit 
Céline Challet, en charge de la 

réussite éducative au CCAS.
Cette année, la Ville apporte 
un soutien accru à l’école 
Pérochon, qui se traduit par 
un engagement fort sur le 
dispositif de réussite éduca- 
tive ainsi que sur l’entretien 
et l’embellissement des bâti- 
ments. Le portail de l’école a 
été refait en collaboration avec 
les enfants et l’on inaugurera 
le 10 mai prochain deux fres- 
ques qui viendront orner la 
devanture de l’école mater- 
nelle. Avec l’artiste peintre 
Corinne Douville, les enfants 
de maternelle ont réalisé leur 
fresque sur le thème du corps 
humain, tandis que ceux de 
la section élémentaire ont 
travaillé sur celui de la trans-
formation du quartier. 
 

Jean-Philippe Béquet

À la Tour-Chabot-Gavacherie, l’école Pérochon 
avance de sérieux arguments pour encourager
la réussite éducative de ses élèves. Atout maître :
un riche dispositif porté par le CCAS, la Ville 
et les enseignants.

aiDE sColaiRE

Parmi les actions éducati- 
ves mises en place au sein de 
l’école Pérochon notons : l’aide 
au devoir, l’aide personnali- 
sée, le service du bibliobus  
de la Can, les projets d’école, 
les interventions des associa- 
tions sportives et culturelles, 
ainsi que le dispositif “Poney 
maître d’école“ qui déplace la 
grande section maternelle au 
centre équestre (voir Vivre à 
Niort n° 220).

LeS dISPoSItIfS 
d’aIde éduCatIve
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École Pérochon :
de sérieux atouts

L'animatrice Maryline soutient 
chaque soir depuis 2006 les apprentissages en CP.

Marvin, Thomas, Céline et Valentin, assidus au club Coup de pouce.
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Dans les quartiers du Clou- 
Bouchet et de la Tour-Chabot-
Gavacherie, 58 logements  

nouveaux (29 maisons individuelles  
et 29 logements collectifs intermédiai- 
res(1)) seront prochainement construits 
et proposés à la vente à des tarifs très 
attractifs. “La clientèle visée est d’abord 
celle des ménages primo-accédants  
aux revenus modestes, les familles 
monoparentales et les jeunes couples, 
car on est dans un dispositif d’accession 
sociale à la propriété”, précise Josiane 
Metayer, l’adjointe au logement. Collec- 
tifs comme individuels, les 58 logements 

répondront aux normes de la construc-
tion BBC, visant à diminuer la consom-
mation en énergie des habitations. Au 
Clou-Bouchet, 18 maisons individuelles 
et 22 logements collectifs intermédiai- 
res seront implantés sur une parcelle 
près du lycée de la Venise-Verte, où 
deux barres d’immeubles ont été détrui- 
tes. Les logements en petit collectif 
viendront au nord de la parcelle, en 
bordure du boulevard de l’Atlantique, 
les maisons au sud. Onze autres maisons 

viendront border la rue Laurent-Bonnevay.
À la Tour-Chabot-Gavacherie, un petit 
immeuble de 7 logements, agrémenté 
d’un parc arboré, sera construit rue 
Max-Linder. Il remplacera le bâtiment 
des anciens logements d’instituteurs 
de l’école Pérochon voué à la destruc-
tion à l’automne 2012.
Ce programme, volet du Projet de réno- 
vation urbaine et sociale (Prus), offrira 
aux primo-accédants l’opportunité de 
s’installer en ville au meilleur prix, au 

cœur d’un quartier en pleine mutation, 
riche en commerces et services publics : 
transports, écoles, etc. 
Pour proposer des prix très aborda- 
bles pour le public visé, la Ville a cédé 
le foncier pour l’euro symbolique au pro- 
moteur choisi, en l’occurrence Bouygues 
Immobilier, en vérifiant que cette aide 
servira bien à baisser le prix de vente 
des logements. Un engagement très 
fort de la collectivité pour cette opéra-
tion. Chaque ménage primo-accédant 
recevra, en sus, une subvention de  
4 000 € (2 000 de l’Agence nationale 
de rénovation urbaine – l’ANRU – et  
2 000 de la Ville de Niort) conditionnée 
à un plafond de ressources.
La commercialisation sera lancée en 
juin 2012, pour une livraison prévue 
début 2014. 

Jean-Philippe Béquet

(1) Logement collectif intermé- 
diaire : logement bénéficiant d’un 
accès indépendant et d’un espace 
extérieur privatif.

aCCEssion à la pRopRiÉTÉ

l’habitat privé
de qualité et à petit prix

Programmé depuis septembre 2009, 
le projet de construction d’un Pôle 

enfance à la Tour-Chabot-Gavacherie 
entrera en chantier dans la deuxième 
quinzaine de mai, au parc de l’Orange-
rie. Au terme de 18 mois de travaux, 
l’équipement sera livré fin 2013.
La crèche collective sera composée  
de trois sections pouvant accueillir  
15 enfants chacune (petits, moyens  
et grands), soit une capacité de 45 lits. 
Le relais d’assistantes maternelles ac- 
tuellement situé chemin des Côteaux 
de Ribray, la crèche Farandole et le 
point-info familles rejoindront le Pôle 
enfance qui se fera ainsi guichet unique 
pour l’accueil des moins de trois ans.
Le bâtiment à ossature bois, construit 

selon les normes BBC, reposera de 
plain-pied sur 1 400 m2. Il recevra, entre 
autres, une toiture végétalisée, un 
dispositif de production d’eau chaude 
solaire et sera équipé d’une cuisine 
pour la préparation des repas sur site. 
Il s’inscrira dans un environnement en- 
tièrement remodelé avec, dès 2014, la 
création d’espaces publics nouveaux sur 
l’ancienne friche de l’usine Erna-Boinot.
L’opération, dont le coût global s’établit 
à près de 3 millions d’euros HT, recevra 
le financement du CCAS à hauteur de  
2 millions d’euros environ, complété  
par ceux de la CAF (plus de 330 000 €) 
et de l’État (plus de 660 000 €). 

JPB

La construc tion du Pôle enfance démarrera 
dans la deuxième quinzaine de mai, près 
de l’ancienne friche de l’usine Erna-Boinot.

Le Pôle enfance sort de terre

A
rc

h
it

ec
te

s 
La

n
ce

re
au

 e
t 

M
ey

n
ie

l

TouR-ChaboT-GaVaChERiE

Le Pôle enfance entrera en service fin 2013.

58 logements en 
accession sociale à la 
propriété vont être 
construits au Clou-
Bouchet et à la Tour-
Chabot-Gavacherie. 
Un programme qui 
concerne principalement 
les primo accédants 
aux revenus modestes.

18 maisons et 22 logements collectifs bientôt construits 
sur cette parcelle au Clou-Bouchet.
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Qu’y a-t-il de commun entre  
la course d’orientation du 
Clou-Bouchet en avril der-

nier, les jardins solidaires du quai 
de Belle-île ou le rallye citoyen ? 
Ces actions, parmi bien d’autres, re- 
çoivent un financement du Contrat 
urbain de cohésion sociale (CUCS). 
Ce dispositif piloté par la Commu-
nauté d’agglomération et l’État a 
été signé en 2007 et renouvelé fin 
2011. Pour en savoir plus, direction 
rue Laurent-Bonnevay, au cœur du 
quartier du Clou-Bouchet. 

réduire 
les inégalités

Dans ses locaux avec vue sur la 
place Raoul-Auzanneau, une équipe 
de sept personnes est en charge  
du CUCS. La responsable, Sabrina 
Renaud, explique que cette poli-
tique urbaine s’applique à Niort  
sur deux quartiers : le Clou-Bouchet 

et la Tour-Chabot-Gavacherie,  
qui sont également les territoires  
du Projet de rénovation urbaine  
et sociale (PRUS, lire encadré).  
“6 000 habitants y vivent. Or un  
tiers dépendent des minima 
sociaux.” C’est pour réduire les  
inégalités et parce que la popu- 
lation doit faire face, là plus qu’ail-
leurs, à des problèmes d’insertion 
et d’emploi, mais aussi de santé et 
de vie familiale, que des moyens 
spécifiques sont alloués à cette 
politique. À titre indicatif pour  
2011, le montant global des actions 
comprenant les participations de 
tous les signataires du CUCS 
s’élève à 740 000 €. “L’État pilote 
ces contrats avec l’Aggloméra- 
tion, poursuit la responsable. Ils 
entraînent avec eux de nombreux 
partenaires.” Neuf institutions, dont 
la Ville, ont signé ce contrat (lire ci-
dessous). Chacune intervient sur 
ses compétences : le conseil géné-

ral pour les allocataires du RSA et 
l’enfance, la caisse primaire d’as-
surance maladie pour la santé... Les 
actions en faveur de l’insertion et 
de l’emploi reçoivent aussi des 
financements de l’Europe, via le 
Fonds social européen. 

appel à projets 

Après la signature, fin 2011, d’un 
nouveau contrat pour la période 
2012-2014, un appel à projets a été 
lancé. Plus d’une soixantaine de 
propositions a été examinée. Elles 
s’inscrivent dans les cinq priorités 
définies : l’habitat et le cadre de vie, 
la santé, la parentalité et la réussite 
éducative, la citoyenneté et la pré-
vention de la délinquance, l’emploi 
et le développement économique. 
“Plus de 70 % des actions seront 
retenues. Notre équipe accompa- 
gne les opérateurs dans la produc-
tion de leur projet” indique Sabrina 
Renaud. Grâce à ces financements, 
les maisons des quartiers concer-
nés peuvent mener de nombreuses 
actions en direction des familles, 
tels que le café des parents, les sor- 

ties familles, mais aussi les pro-
grammes sport et culture pour les 
jeunes, les ateliers santé-ville…
Habitat Sud-Deux-Sèvres a mis en 
place des chartes de voisinage 
avec les habitants. Dans les écoles 
aussi, des projets avec les ensei-
gnants et des associations voient le 
jour. Les porteurs de projets peuvent 
être aussi une association d’habi-
tants, une compagnie culturelle… 
“Dans tous les cas, l’implication 
des habitants est un élément déter-
minant” conclut la responsable. 

Véronique Duval

Habitat et éducation, santé et emploi… 
Le contrat urbain de cohésion sociale finance 
de nombreux projets au service des habitants 
du Clou-Bouchet et de la Tour-Chabot-Gavacherie.

liEn soCial

Des projets
pour mieux vivre au quotidien

Les signataires du CuCS sont : l’état / la CaN / le Conseil général / la ville 
de Niort / la Caisse des dépôts et consignations / la Caisse d’allocations 
familiales / habitat Sud-deux-Sèvres / l’agence régionale de santé / Pôle 
emploi / la Caisse primaire d’assurance maladie 79 / l’Inspection académique.

ILS SoNt PaRteNaIReS du CuCS

Prus et CuCs
Jusqu’en 2011, le Contrat urbain de 
cohésion sociale a eu pour objectif 
prioritaire d’accompagner la rénova-
tion urbaine. afin que les Niortais 
concernés vivent mieux leur reloge-
ment ou la transformation de leur 
habitat. objectif atteint, semble-t-il. 
en effet, la dernière enquête de 
satisfaction menée par habitat Sud-
deux-Sèvres révèle que les habitants 
du Clou-Bouchet ont une vision plus 
positive de leur quartier.
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Au Clou-Bouchet, 
le Préau accueille les enfants pendant les vacances scolaires.

Aux jardins solidaires 
du quai de Belle-île (ici) comme 
au jardin partagé du Clou-Bouchet, 
des Niortais retrouvent le plaisir 
de faire pousser de bons légumes.
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Plus de 6 800 hectares, 28 000 par-
celles, notre ville est comme un 
vaste puzzle à organiser pour 

assurer son développement cohérent.  
Au cours de l’année 2012, les habitants 
seront invités à prendre part à la révi- 
sion du Plan local d’urbanisme (PLU). 
Cette concertation prendra diverses for- 
mes : au sein des conseils de quartier, un 
espace PLU à la mairie, des balades 
urbaines, des réunions publiques... 
Le PLU est ce document qui fixe les 
règles d’urbanisme d’une commune.  

En l’occurrence, la révision a été pres-
crite par le conseil municipal, pour  
permettre la mise en œuvre de sa  
politique dans les domaines du loge-
ment, de l’activité économique, de la 
dynamisation du centre-ville... Le nou-
veau PLU sera compatible avec le  
Plan de déplacement urbain et le  
Programme local de l’habitat votés au 
niveau de la communauté d’agglo- 
mération. Par ailleurs, “les élus ont 
souhaité intégrer dans le PLU les  
décisions des Grenelle de l’environ- 

nement I et II”, explique Marielle  
Golfier, directrice du service urba- 
nisme et action foncière de la Ville. 
Pour résumer, il s’agit de prévoir la 
continuité de la biodiversité au sein  
des milieux urbains.

Plusieurs scénarios
proposés

Le PLU est d’abord composé d’un  
diagnostic du territoire : économie, 
environnement, habitat, transport... 
tout est mis à plat. Ensuite, plusieurs 
scénarios seront proposés aux élus  
par le bureau d’études Espace ville, 
désigné par la municipalité. Du choix 
opéré découlera le Projet d’aména- 

gement de développement durable 
(PADD). Un document étayé, justi- 
fiant les orientations retenues : den- 
sifier le logement ici, créer une zone 
d’emplois là, les nouvelles voies...  
Le PADD sera présenté au conseil 
municipal début 2013. La mise en  
application du nouveau PLU est  
prévue pour la fin 2014, avec une  
orientation affirmée en faveur de la 
biodiversité. D’ici là, c’est le document 
actuel qui s’applique dans toutes vos 
démarches d’urbanisme. 

Karl Duquesnoy

Plan local d’urbanisMe

L es travaux sur les voies de  
l’hyper centre-ville vont arriver  
à leur terme ce mois-ci. La rue 

Ricard sera recouverte de béton  
désactivé et pavée sur les côtés,  
de façon à assurer la continuité avec 
la rue Victor-Hugo. Trois bancs la 
meubleront. L’ancien ministre Amable- 
Ricard, dont on saluera les 136 ans  
de la disparition ce 11 mai, aurait sans 

doute apprécié. La place éponyme 
retrouvera une unité, avec un arbre,  
un coin repos, un escalier pour accé- 
der à la boutique en léger surplomb,  
le tout bien évidemment pavé. À par- 
tir de juin, la navette pourra donc  

circuler jusqu’à la rue Thiers, elle aussi 
terminée. La place du Temple sera 
parsemée de bancs : face au pas- 
sage du commerce, à l’angle des rues 
du Temple et des Cordeliers ; un massif 
et une fontaine prendront place dans 

le prolongement de la rue Barbezière.
Céline Trézéguet, l’archéologue muni-
cipale (lire Vivre à Niort n°217) a fait 
quelques découvertes dans les entrail- 
les de notre cité, à une profondeur qui 
n’excède pas le mètre en général. Le 
creusement de la place Amable-Ricard  
a mis au jour un canal ovoïde, que  
l’on retrouve rue Victor-Hugo, place du 
Temple et rue Thiers. “Il s’agit d’un 
réseau connu, datant de la fin du XIXe”, 
explique l’archéologue. Rue et place  
du Temple, trois sépultures ont été 
trouvées ainsi que trois épingles à 
linceul. À proximité du Temple, on a 
découvert des pierres tombales, dont 
le déchiffrage est en cours. Il facilitera 
la datation des trouvailles. 

KD

amÉnaGEmEnT Du CEnTRE-VillE

des travaux, des trouvailles
Grues et camions 
quittent progressive-
ment les rues du 
centre-ville. L’été arrive 
et les habitants vont 
pouvoir flâner dans 
leur cité embellie.

Le conseil municipal a prescrit la révision du 
Plan local d’urbanisme de la Ville. L’année 
2012 sera consacrée à la phase diagnostic.

la phase diagnostic est lancée

L’actualité de la révision du PLu 
est à suivre sur vivre-à-niort.com

L'archéologue Céline Trézéguet a aussi mis à jour 
deux dallages et pavages différents à proximité du Temple.

Stade de la mineraie

M
ar

ie
-P

ie
rr

e 
B

îm
es

B
ru

n
o

 D
er

b
o

rd

2-maq VAN 221.indd   10 20/04/12   17:50



11N°221  Mai 2012  ViVre à niort

Comment garantir le haut niveau 
de qualité professionnelle des 

terrains de sport, tout en respectant 
mieux l’environnement ? Depuis le 

début de l’année, les jardiniers sui- 
vent un cahier des charges précis 
pour entretenir les stades de la ville. 
“Nous les avons classés en trois 

catégories, précise-t-on 
au service municipal des 
espaces verts et naturels. 
Les six terrains d’honneur, 
des stades René-Gaillard, 
Espinassou, St-Liguaire... 
les dix-huit terrains d’en-
traînement enherbés et 
les espaces stabilisés et 
synthétiques.” Soit au total 
près de soixante hectares 

à soigner en fonction des exigences 
de chaque catégorie. Si les sols 
synthétiques sont économes en 
entretien, les pelouses qui accueil- 
lent les grands matchs nécessitent 
les soins les plus réguliers : le sol 
est aéré mécaniquement, assoupli 
et drainé par l’apport de sable. La 
fertilisation organique a réduit les 
apports en engrais chimiques. “On 
passe plus de temps en travaux 
mécaniques mais on obtient de 
meilleurs résultats ; l’herbe est  
moins fragile”, précise le techni- 
cien. Quant aux arrosages, indis-

pensables pour garder les terrains 
praticables, ils sont gérés via un 
logiciel qui définit les quantités et 
les périodes. Et les arroseurs sont 
positionnés de façon à n’utiliser  
que la quantité d’eau strictement 
nécessaire. Initiée il y a quatre ans, 
la gestion différenciée des espa- 
ces verts a permis de diviser par 
quatre le volume de produits phy-
tosanitaires utilisés dans les parcs 
et jardins publics. C’est maintenant 
au tour des espaces sportifs de se 
mettre au vert. 

VD

des terrains plus verts
EspaCEs spoRTifs

ils se terminent

À Goise, tout un périmètre du quartier 
est rendu accessible aux personnes  
à mobilité réduite (lire Vivre à Niort  
n° 217). Aux points de traversées, les 
bordures sont abaissées, des ban- 
des podotactiles (en relief) posées  
et les passages peints. Des trottoirs 
sont élargis et les arrêts de bus équi- 
pés de quais spéciaux. Ces aménage-
ments sont réalisés dans les rues 
d’Inkermann, Chantelauze, de Goise 
ainsi que les rues des cités, des Fiefs 
et de Massujat, pour un coût global de 
250 000 euros TTC.
À Saint-Florent, un itinéraire vélo est 
créé rue Nambot. Et l’avenue Saint- 
Jean comporte désormais des bandes 
cyclables jusqu’au boulevard Jean-
Moulin, puis passe en zone 30 jusqu’à 
la place Saint-Jean. Des parvis piétons 
sécurisent l’accès à l’école Saint-Florent 
et au théâtre Jean-Richard tandis que 
chicanes et plateaux surélevés limitent 

la vitesse. Budget : 315 000 euros TTC.
Enfin, la rue de Souché et la rue de 
l’Aérodrome accueillent de nouvel- 
les cases de stationnement et leurs 
trottoirs s’élargissent sur le pont SNCF 
et devant l’école Mermoz (lire Vivre  
à Niort n° 218 ). L’investissement de 
72 000 euros est pris en charge par le 
conseil de quartier.

ils commencent

À Surimeau, le chantier, retardé en 
raison du froid cet hiver, a démarré en 
avril et se termine à la fin du mois.  
Des chicanes sont installées rue de la 
Mineraie et des ralentisseurs au rond-
point qui relie les rues D’Antes et de 
la Mineraie. Le tout pour 85 000 euros 
financés par le conseil de quartier Nord.
À Sainte-Pezenne, le conseil de quar- 
tier prend en charge la sécurisation de 
la rue de la Routière, qui mène au 
crématorium, pour 68 000 euros. Ainsi 
que l’embellissement de la cour des 

associations, place Henri-Lambert, pour 
95 000 euros. Fin juin, un calcaire clair 
remplacera le bitume ; des arbustes et 
graminées seront plantés ainsi qu’un 
tulipier de Virginie, pour remplacer le 
peuplier, enlevé pour cause de maladie.
Enfin, à Saint-Florent, le conseil de 
quartier investit 48 000 euros dans les 

aménagements qui démarrent ce mois-
ci, place D’Orbay et au carrefour des 
avenues Saint-Jean et Jean-Moulin. 
Des plantations de gazon, d’arbustes et 
de graminées ainsi que l’installation de 
bancs agrémenteront ces espaces. 

Véronique Duval

Ils renforcent l’accessibilité et la sécurité, 
agrémentent des placettes… Tour d’horizon 
des travaux réalisés dans nos quartiers.

Quoi de neuf
en mai ?

TRaVaux

Parvis piétons avenue Saint-Jean…

… et passage sécurisé 
rue de Souché.

Stade de la mineraie
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Les associations niortai- 
ses Les Enfants papillons 

et Toucouleurs s’associent 
pour une nouvelle mission 
humanitaire et artistique 
au bénéfice des enfants  
du Maroc. Premier rendez-
vous, samedi 12 mai... à la 
salle du Port, où les 6-12 
ans sont invités à partici- 
per à un atelier correspon-
dance. Photographiés et 

filmés, les travaux réalisés 
seront présentés aux enfants  
marocains comme autant 
de messages d’amitié. En 
retour, les mêmes ateliers 
auront lieu dans les écoles 
marocaines que visiteront 
les Enfants papillons en 
mai et juin. En parallèle, 
l’association distribuera 
des fournitures scolaires et 
des vêtements aux enfants 
des villes et des villages 
visités. À Marrakech, cinq 
fauteuils roulants seront 
remis aux associations 
Ahdjadid et Essalam qui 
œuvrent en faveur des 
enfants handicapés, ainsi 
que des orthèses et des 
prothèses achetées sur 
place. Pour collecter tout 
ce matériel, les Enfants 
papillons font appel à la 
générosité de chacun. 

Atelier le 12 mai à la salle 
du Port. Contact : 
Les Enfants papillons, 
26 rue de l’Arsenal.

12 ViVre à niort  Mai 2012  N°221

l a  V i e  e n  V i l l e

Confortables et écologiques, les 
neuf hôtels à insectes réalisés 
par le Conseil municipal enfants 

séduiront à coup sûr nos amis à 6 
pattes. Mais qu’est-ce qu’un hôtel à 
insectes ? Afin de mieux comprendre le 
sujet, les enfants sont allés au Conseil 
Général qui en a déjà installé cinq sur 
tout le département. “C’est comme une 
grande maison avec des chambres pour 
accueillir différentes variétés d’insec - 
tes” précise Jules “et à l’intérieur on met 
des matériaux naturels, paille, bambou, 
tuiles, tiges de framboisier,” ajoute 

Emile. Champignon, robot, tête de lapin 
ou même Barbapapa : très créatifs,  
les jeunes conseillers ont imaginé une 
forme différente pour chacun des 
hôtels. Ils ont ensuite passé le relais  
à différents services techniques muni- 
cipaux : les menuisiers ont découpé  
des planches de bois brut et le service 
espaces verts a fourni les végétaux. 

du bambou
pour les coccinelles

Aidés par les conseillers de quartier, 
les enfants ont construit leurs hôtels en 
mars. Ce mercredi, le groupe s’affaire 
telle une fourmilière dans une salle de 
Du Guesclin. Couper des tiges de bam-
bou, disposer des copeaux dans une 
“chambre”, percer des trous dans une 
rondelle de bois... scie, marteau ou 
serre-joint en main, les jeunes s’ac-
tivent “ils en oublient de faire une 
pause” remarque Laurence Marilleau, 
de la direction municipale de l’ensei-

gnement. La réalisation du quartier de 
Souché n’a pas de secret pour Lola, 
Axelle et Pauline : “Les bambous, c’est 
pour les coccinelles et les abeilles soli-
taires, expliquent-elles. Le contrepla-
qué superposé avec boulons et 
rondelles, pour les coccinelles. Et les 
petits trous, pour les abeilles qui vont 
pondre leurs larves et boucher le 
trou...” Théo et François, qui réalisent 
l’hôtel du quartier Goise, désignent des 
pots à fleurs en terre : “pour les perce-
oreilles”. Bientôt les petites bêtes vien-
dront trouver refuge dans ces hôtels.  
À cette idée, les jeunes élus se sentent 
pousser des ailes ! Après leur inaugu-
ration lors des week-ends Téciverdi 
(lire p. 5), ces hôtels seront installés 
dans chaque quartier. Nous pourrons 
venir les découvrir et nous informer sur 
le rôle essentiel de ces petites bêtes 
pour la planète. Pas de doute, à Niort 
les insectes vont faire le buzz ! 

Sylvie Tapon et VD

TÉCiVERDi

Hôtels 3 étoiles 
pour insectes

Quel parent peut prétendre bien 
connaître son adolescent, savoir 

décrypter ses réactions, anticiper des 
situations parfois très conflictuelles ? 
Autant de questions sur lesquelles la 
section Deux-Sèvres de la MGEN nous 
propose de débattre mardi 15 mai, à 
20 heures, au Moulin du Roc.
Intitulée “Mon ado, cet inconnu !”,  
la conférence-débat sera animée  
par Édith Tartar-Goddet, psychoso- 
ciologue, spécialiste de l’adolescence 
et auteure de plusieurs ouvrages sur 

les problématiques de cette 
période complexe entre 
enfance et vie adulte. Au  
fil de ses rencontres avec 
des ados en état de mal  
être, voire en détresse,  
Édith Tartar-Goddet s’est forgé une 
méthode basée sur le travail de  
groupe, en particulier le groupe de 
parole parents/adolescents. Selon  
elle, l’échange et la confrontation 
permettent d’accélérer la remise en 
question de chacun et de trouver plus 

facilement les solutions adaptées pour 
que parents et ados vivent mieux 
ensemble. 

Mardi 15 mai, au Moulin du Roc. 
Entrée gratuite. Sur inscription : 
www.mgen.fr/monadocetinconnu 
ou contact79@mgen.fr

ado, qui es tu ?

Le Conseil municipal enfants a construit 
d’étonnants hôtels à insectes avec l’aide des 
services municipaux et des conseils de quartier.

D
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Chaque quartier a son hôtel à insectes.
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Des papillons 
messagers 
de l’amitié
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Vivre à Niort. Quel était l’objet 
de votre voyage ?

Anjca. Comme chaque année, une 
délégation de l’Anjca se rend au Bénin 
et au Togo pour faire le point sur les 
projets dans lesquels nous sommes 
impliqués. Pendant 12 jours, il s’agis-
sait aussi d’évaluer les besoins, fixer 
de nouveaux objectifs et de mainte- 
nir le contact humain, tout simplement.

Vivre à Niort. Comment dési-
gnez-vous les personnes qui 
partent ? Comment est fixé 
leur emploi du temps ?

Anjca. Les voyages se font sur la 
base du volontariat. De fait, ça tourne 
tous les ans, mais on essaie d’éta-
blir une continuité. Tous les frais 
sont à la charge des membres de 
l’asso. Les hôtes nous ont préparé 
un programme très serré de visites, 
de réunions…

Vivre à Niort. À Atakpamé, les 
projets co-financés par les 
Niortais ont-ils bien avancé 
depuis l’année dernière ?

Anjca. Oui. À Atakpamé, au Togo,  
la construction d’un marché aux 
légumes se termine. Nous avons 

aussi suivi la mise en place d’un 
nouveau point d’eau, au quartier 
d’Afeye-Kpota : un énorme besoin 
pour la population, 10 000 person- 
nes sont concernées, il fonctionne 
24 heures sur 24. 

Vivre à Niort. Faites-vous inter-
venir des entreprises françaises 
sur ces chantiers ?

Anjca. Non. Nous veillons justement 
à ne pas tomber dans ce travers. Les 
habitants évaluent leurs besoins, ils 
sont ensuite responsables de leur 
outil. Le savoir-faire et tous les ma- 
tériaux sont locaux. Nous apportons 
juste un soutien financier.

Vivre à Niort. Quels sont les 
nouveaux chantiers en pers-
pective ?

Anjca. Un marché aux poissons 
fumés. Nous avons rencontré la 
présidente et son groupement de 
60 femmes hyper-motivées. Le 
commerce est très féminin là-bas. 
Le projet de 60 000 euros est co-
financé avec le Ministère des affai- 
res étrangères français.

Vivre à Niort. Et à Covè, com-
ment avancent les projets ?

Anjca. Un marché aux céréales 
est en cours de réalisation. La col- 

laboration entre Togolais et Béni- 
nois a permis à ces derniers de 
profiter d’une solide expérience. 
Mais souvent, les besoins sont  
très différents. À Covè, nous allons 
par exemple financer la construc- 
tion de deux écoles, participer à 
l’aménagement d’un centre pour  
les jeunes…

Vivre à Niort. Au Bénin et au 
Togo, vous rencontrez deux 
situations distinctes... Com- 
ment choisissez-vous les  
projets à financer ?

Anjca. Au Togo, la décentrali- 
sation n’est pas effective, les  
communes sont toujours sous tu- 
telle de l’État. Au Bénin, la démo-
cratie locale est plus installée, les 
collectivités territoriales ont des 
moyens propres. Mais dans les  
deux pays les choix émanent d’une 
réflexion avec les habitants. On 
essaie d’être un peu stratèges et 
d’entrer dans les plans triennaux 
fixés par le ministère, pour bénéfi-
cier de financements. Le prochain 
commencera en 2013. 

Propos recueillis  
par Karl Duquesnoy
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CoopÉRaTion inTERnaTionalE

L ’Iriaf, Institut des risques 
assurantiels et financiers, 

organise le 16 mai un collo- 
que national intitulé “Risque, 
assurance, santé”. Présenté 
comme ça, l’événement ne 
semble concerner qu’une 
micro-niche de la popula- 

tion : ceux qui mènent des 
études dans le domaine et  
les pros comme ceux de 
l’agence régionale de la santé 
ou de l’Insee. Pourtant, ce 
type de recherche peut cons- 
tituer des outils d’aides à la 
décision politique sur des 

sujets majeurs de notre 
société. “Il s’agit par exemple 
de confronter les points de 
vue sur le coût de la dépen-
dance, de réfléchir à la res-
ponsabilité médicale et aux 
indemnisations comme on l’a 
vu récemment au sujet du 

Médiator”, explique Lydie 
Ancelot, enseignante à l’Iriaf. 
Une dizaine d’intervenants 
sont attendus. 

Le 16 mai, de 9h30 à 18h au Pôle 
universitaire. Sur invitation. 
Rens. 05 49 28 55 35.

Colloque “Risque, assurance, santé”
pôlE uniVERsiTaiRE nioRTais
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Patrick Henry, Gilles Hervé, Jean Bacle 
et Bertrand Duriez composaient la délégation niortaise.

Visite africaine
Une délégation de l’association niortaise de jumelage, 
l’Anjca, s’est rendue au Togo et au Bénin. Chaleur humaine 
et chaleur tout court au rendez-vous. Le marché aux céréales en construction à Covè.
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C’est valorisant d’être dans 
une chorale pareille”. 
“Malades, soignants, il 

n’y a pas de barrière. On est 
là pour chanter”. “Nous portons 
ce projet ensemble et nous 
sommes portés par le projet”. 
Leurs paroles et leur bonheur 
visible le disent : Ils sont prêts ! 
Après une tournée en Gâtine 
et un concert à la chapelle le 
2 mai, vingt-deux chanteurs et 
accompagnateurs de la cho- 

rale hospitalière La Clef des 
chants s’envoleront le 5 mai 
pour le Québec. Invité par le 
groupe Musi’art pour les deu-
xièmes rencontres chorales 
internationales en santé men-
tale, l’ensemble niortais donnera 
quatre concerts à Montréal et à 

Québec et rencontrera d’autres 
chœurs. Avec à son répertoire, 
des chansons françaises et 
québecoises où tendresse et 
éloge de l’autre aident “à tenir 
en vie”. L’aventure a commencé 
il y a un an, lorsque les Québe- 
cois sont venus à Niort pour 

les premières rencontres. Une 
expérience riche qui a apporté 
la confiance en soi aux Nior- 
tais, dirigés par Monique Page-
Bonneau, infirmière musicienne. 
Ils ont su ensuite se mobiliser 
pour faire aboutir leur projet 
cette année. Ils ont monté un 
dossier et recherché des finan-
cements, avec succès puis- 
que la Fondation de France et 
plusieurs autres partenaires 
privés et publics les soutien- 
nent. Au retour, la chorale se 
retrouvera au complet – une 
quarantaine de personnes – 
pour un autre projet : l’écriture 
de paroles et musiques à mettre 
à leur répertoire. 

VD

Concert le 2 mai à la chapelle 
de l’hôpital à 18h.

Du 5 au 12 mai, une 
vingtaine de choristes 
de La Clef des chants 
ira au Québec pour les 
2e rencontres chorales 
internationales en 
santé mentale.

hôpiTal

la chorale s’envole au Québec

Les aidants famil iaux,  qui  
s’occupent de personnes 

atteintes de la maladie d’Alz- 
heimer, sont invités à la confé-
rence proposée en partenariat 
avec la MGEN, le 11 mai à 20h30  
à l’hôpital : “Aidé, aidant : appren- 
dre à communiquer”. Il y sera 

question de l’accompagnement 
des aidants de malades d’Alz- 
heimer et de troubles apparentés. 
Interviendront le Dr Léger, chef  
du service de psychogériatrie et 
Pierre-Luc Portron, cadre supé-
rieur de santé dans le même ser-
vice de l’hôpital de Niort ; ainsi 

que Philippe Foucteau, consul- 
tant en communication et Marine  
Rippert, psychologue clinicienne, 
tous deux de l’association AlzEm-
patiCom. Cette association qui 
promeut une communication non 
verbale avec les malades a formé 
du personnel de l’hôpital et s’est 

vue confier par l’Agence régio-
nale de santé des sessions desti-
nées aux aidants familiaux. 

Le 11 mai à 20h30, amphithéâtre 
de l’IFSI. Gratuit sur inscription 
à : www.mgen.fr/conference11 
mai2012mgen79
ou tél. 05 49 34 03 05.

les aidants et la maladie d’Alzheimer
DÉpEnDanCE

repérer les signes avant-coureurs du 
suicide”, “Comment faire pour éviter le 
passage à l’acte ?”, seront les principaux 
thèmes abordés par Thierry Fouet, lors 
de la conférence du 10 mai. L’Estuaire, 
l’association de soins palliatifs de 
l’hôpital, a invité le coordinateur du 
dispositif départemental de prévention 

du suicide. “Chaque année, on compte 
de 70 à 90 suicides en Deux-Sèvres, 
explique-t-il. Mon rôle consiste à former 
des soignants, mener des opérations 
de sensibilisation, pour baisser le ris- 
que suicidaire.” Thierry intervient auprès 
de la maison d’arrêt, de la médecine du 
travail, de la mutualité sociale agricole, 

de l’éducation nationale… Intitulée “Le 
suicide, de la prévention au travail de 
deuil”, la conférence sera co-animée 
par Jean-Jacques Chavagnat, psychia- 
tre, président de la fédération Vivre son 
deuil. 
Le 10 mai à 20h30, amphithéâtre de l’IFSI 
à l’hôpital. Rens. 05 49 05 16 34.

Prévenir le suicideNotez -le

Dernières répétitions avant le départ.
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C’est beau un fleuve qui 
serpente au cœur de la 
cité. Niort revendique même 

le doux surnom de Venise Verte. 
Il ne viendrait à l’idée de personne 
de lui contester ce charme. Mais 
voilà, ponctuellement ce plaisir 
occasionne frais et travaux. Les 
clapets des Vieux-Ponts (lire 
encadré) sont très endommagés. 
C’est le constat qu’a dû faire le 
Service des espaces verts et 
naturels de la Ville et plus parti-
culièrement la cellule ouvrages 
d’art et hydraulique. Une obser-
vation subaquatique a même 
révélé d’importants dégâts au 
niveau des berges, sous le par-
king du Moulin du Milieu et sous 
l’îlot Saint-Jean. “Des phéno- 
mènes d’affouillement et de 
renards hydrauliques sont appa-
rus”, précise Yves Peres, tech- 
nicien spécialiste à la mairie. Ce 
qui signifie que la rivière a ten-
dance à quitter son lit en gri- 
gnotant ses parois. Le coût des 
travaux est chiffré à 1,3 million 
d’euros. Le chantier devrait durer 

cinq mois. La Ville a déjà ren-
contré des acteurs directement 
concernés : les riverains de la 
Sèvre, le club de canoë-kayak... 
L’enquête publique s’est dérou-
lée en avril. La procédure suit 
son cours jusqu’à l’arrêté préfec- 
toral d’autorisation, qui donnera 
le top départ de la réfection.

trois jours 
par semaine

Afin de minimiser l’impact des 
travaux sur la vie des Niortais, 
un site flottant sera aménagé. 
Les matériels seront mis à l’eau 
à l’angle du parking du Moulin 
du milieu, près de la passe- 
relle piétonne sous laquelle sont  
fixés les clapets. Laquelle pas-
serelle sera d’ailleurs entièrement  
démontée ; on profitera du chan- 
tier pour la restaurer. Le parking 
sera encombré sur une quinzaine 
de places, mais les travaux 
n’auront lieu que du lundi au 
mercredi, et parfois le vendredi, 
pour ne pas gêner l’activité du 

marché. La rue des Vieux-Ponts 
sera quant à elle ponctuellement 
placée en circulation alternée.
Les riverains doivent s’attendre 
à quelques désagréments en 
termes de bruits. En effet, la 
technique utilisée consiste à 
ficher des planches en acier dans 
le lit de la rivière, pour consolider 
les berges. Pour ce faire, il faut 
taper sur l’extrémité, comme on 
enfoncerait une pointe avec un 
marteau. Un état des lieux des 
maisons alentours sera mené 
par un expert indépendant, pour 
anticiper sur tout endommage-
ment dû aux vibrations.
La Ville entend profiter de ces 
travaux pour se mettre en con- 
formité avec les obligations 

européennes, en lien avec le 
Grenelle de l’environnement.  
La loi prévoit notamment  
d’améliorer la circulation des 
sédiments et de certaines  
espèces de poissons, comme 
l’anguille ou l’alose, qui doi- 
vent remonter le fleuve afin de 
se reproduire. Une nouvelle 
passe suffisamment large, à  
côté de celle prévue pour les 
canoës, sera donc aménagée, 
pour un coût de 120 000 euros. 
Les services de l’État, via le 
ministère de l’environnement et 
l’office national de l’eau et des 
milieux aquatiques (Onema), 
suivent le dossier de près. 

Karl Duquesnoy

Un vaste chantier de réfection des clapets 
et des berges sous les Vieux-Ponts va être mené 
à partir de cet été.

EspaCEs VERTs ET naTuREls

Chantier subaquatique 
en ville

À quoi servent Les CLaPets ?
Les clapets sont des ouvrages hydrauliques qui servent à réguler la 
hauteur des cours d’eau. “Les barrages constituent une espèce de grand 
escalier jusqu’à la mer, composant une succession de baignoires”, illustre 
Katia hammoutène, directrice du service espaces verts à la mairie. Quand 
ces ouvrages ne sont plus amovibles, les risques d’assèchement du lit, 
mais surtout d’inondation sont plus importants. Les trois clapets actuels, 
installés dans les années 1970-80, seront remplacés par des matériaux 
bénéficiant d’une motorisation hydraulique. elle permettra une régulation 
semi-automatique et favorisera une meilleure gestion des crues.

Les trois clapets régulent la hauteur du niveau de la Sèvre.

Les berges sont passablement endommagées 
près des Vieux-Ponts.
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Debout, accoudé à son 
banc de touche, il scrute, 
observe avec attention 

la prestation de ses joueurs. 
Rester assis, il en est inca- 
pable. Trop désireux d’appor-
ter la moindre correction, de 
suggérer un remplacement. 
Il lutte contre l’impuissance 
inhérente à sa fonction. “On 
travaille toute la semaine. 
Après, le jour du match,  
les joueurs sont les seuls  
acteurs”.

Pascal Gastien, 48 ans, est 
l ’entraîneur des Chamois 
niortais depuis trois ans. Sa 
mission, ô combien compli-
quée et excitante à la fois : 
redonner au club son lustre 
d’antan. Un défi lancé par les 
dirigeants du club, au lende-
main d’une double relégation 
sportive qui aurait pu mener 
à sa disparition pure et simple.

Perte du statut professionnel 
et du centre de formation, 
dont Pascal Gastien était le 
directeur, furent néanmoins 
des sanctions peu clémentes. 
“J’ai vécu les quinze jours  
les plus difficiles de ma vie. 
J’étais en dépression. Cette 
catastrophe m’empêchait  
de tenir mes engagements 
par rapport aux familles.  
Tous ces jeunes que nous 
formions ont dû quitter le 
navire faute de structure  
adaptée.  Nous sommes  
repartis de zéro. Il n’y avait 
plus de joueurs, il a fallu  
tout reconstruire.” Mais le 
battant a refait surface et  
a donné son accord pour 
relever le challenge. “J’ai 
accepté par amour pour le 
club. Je n’ai posé qu’une 
condition, celle de pouvoir 
repartir avec mon staff. Des 
hommes avec qui j’ai vraiment 
plaisir à travailler.”

Le calme apparent quand il 
soutient votre regard, le ton 
posé lorsqu’il répond à vos 
questions, contrastent avec 
la rage de vaincre qui l’habite 
intérieurement. Ce don de soi, 
cette hargne et cette exigence 
ont fait de Pascal Gastien un 
personnage incontournable 
du paysage sportif local. Les 
Niortais n’ont pas oublié ce 
joueur technique et accro- 
cheur, ce capitaine qui, il y a 
trente ans, a hissé les Chamois 
jusqu’en première division.

La saison suivante, en 1989, 
il s’envolera pour Marseille et 
enrichira son palmarès d’un 
doublé coupe-championnat ! 
“C’est la persévérance, l’in- 
vestissement et l’amour du 
football qui sont les clés de 
ma réussite.”
Natif de Rochefort, mais Niortais 
de cœur depuis 1982, il dirige 
aujourd’hui son fils Johan sur 
les pelouses du National. Sa 
femme Marie-Christine et sa 
fille Audrey ne manquent qu’en 
de très rares occasions le plaisir 

de venir encourager les hom- 
mes de la famille. D’autant 
plus que cette année, elles 
ont eu plus d’une fois l’occa-
sion de s’enthousiasmer.

Sa mission, Pascal serait en 
passe de la réussir. Son équipe 
n’a jamais quitté le trio de 
tête depuis le début de la 
saison. La Ligue 2 tant convoi-
tée, qui restaurerait le prestige 
des Chamois, est en point de 
mire. “Les Niortais méritent 
un club de haut niveau. Le 
potentiel public est énorme 
ici. Il n’y a qu’à regarder nos 
affluences même dans les 
moments difficiles.” 

Bruno Ahime

Les derniers matchs  
de la saison des Chamois  
au stade René-Gaillard :  
Niort-Orléans le 4 mai à 20h,
Niort-Beauvais le 18 mai à 20h.

les chamois dans la peau
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pasCal GasTiEn
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“Les Niortais méritent  
un club de haut niveau.  

Le potentiel public  
est énorme ici.”
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En seulement deux éditions, 
Japaniort a su s’imposer comme 
un événement attendu dans 

la cité niortaise. Sur une journée, 
l’association Hors Cadre, en par-
tenariat avec la Ville de Niort, 
présente un concentré dynamisé 
de culture niponne. “Nous souhai-
tons que pendant une journée les 
gens soient totalement immergés 
dans la culture japonaise”, expli- 
que Sandrine Gandreuil, secrétaire 
de l’association Hors Cadre. Une 
immersion facilitée cette année 
par le choix d’un lieu unique, la rue 
Victor-Hugo. De la cérémonie du 
thé aux jeux vidéo, de l’art de vêtir 
un kimono au cosplay (lire encadré), 
de l’initiation à la calligraphie à 
l’apprentissage du dessin manga, 
le meilleur du Japon moderne et 
traditionnel sera au 3e Japaniort.
Notons l’accent mis sur la musique 
avec la venue de joueurs de taiko 
(gros tambours) du lycée japonais 
Kônan de Saint-Cyr-sur-Loire. “Nous 
aurons également un joueur de 
shamisen, une sorte de guitare à 
trois cordes qui accompagne les 
cérémonies officielles comme la 
danse des geishas, la cérémonie 
du thé…” L’indispensable karaoké 

sera au rendez-vous, de même que 
les démonstrations d’arts martiaux 
(kendo, aïkido…), les massages 
shiatsu et amma, les démonstrations 
de furoshiki (pliage des tissus) , 
d’ ikebana (art floral) , d’origami 
(pliage papier). Et même des cours 
de japonais.

Japaniort pense 
toujours à Fukushima

À ces animations renvoyant à un 
Japon traditionnel, seront associées 
celles de la pop-culture niponne qui, 
dans les années 80, a su séduire les 
ados français. Aujourd’hui adultes, 
ils n’en sont pas moins restés fans 
de jeux vidéo, de mangas, de cos-
play, etc. C’est ce qui fait le carac-
tère familial de Japaniort, qui attire 
aussi bien les tout jeunes que leurs 
parents, voire les grands-parents. 
Japaniort recevra cette année en- 
core de célèbres invités : Patrick 
Sobral, auteur des BD Les légen-
daires et La belle et la bête inspi- 
rées de l’univers manga et Jean-
Philippe Pogut, auteur de L5 et 
Mahona, qui dédicaceront leurs 
albums et répondront aux questions 
de leurs fans. Quant au Dr. Lakav, 

journaliste-historien du jeux vidéo, 
il démontrera que, bien qu’obsolè- 
tes, les consoles et les jeux des 
années 80 et 90 suscitent toujours 
l’intérêt des puristes. 
Japaniort 2012 ne propose pas 
d’actions directement liées au 
drame de Fukushima, comme fut 
l’opération “1 000 grues“ l’an passé. 
En revanche, en mars et avril, 
l’association Hors Cadre a organisé 
des ateliers de dessins, d’origami 
associés à des cours de japonais 
dans les collèges de la ville. “Ces 
ateliers avaient pour thème la catas- 
trophe de Fukushima. Il s’agissait 
d’apprendre aux élèves ce qui se 
passe encore au Japon, de conce-
voir et envoyer des messages de 
soutien sous diverses formes.” Les 
travaux réalisés seront exposés 
sur le festival. 

Jean-Philippe Béquet

La 3e édition de Japaniort investira la rue 
Victor-Hugo, samedi 12 mai avec un programme
grand écart entre Japon traditionnel et moderne.
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12 mai

Japaniort : le meilleur 
du Japon
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Cosplay et lolitas, 
incontournables 
de la pop culture japonaise.

D
ar
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Initiation à la calligraphie.

Le cosplay ou l’art du transfert 
sur un personnage, issu de l’uni-
vers manga ou dessin animé, est 
toujours un grand moment de 
Japaniort. Le vrai cosplayer 
fabrique lui-même son costume 
et, un brin poseur, adore se faire 
photographier et participer à  
des concours. Celui de Japaniort 
sera à ne rater sous aucun pré-
texte. tout aussi indispensa- 
bles, les lolitas. Ces jeunes filles 
élégantes cachent une appa- 
rente innocence derrière des 
attributs vestimentaires très 
variés. on reconnaîtra les shiro 
lolitas (blanches et froufroutan- 
tes), les kuro lolitas (les mêmes 
en noir), les gothic lolitas (noires 
avec voilettes et croix), les punk 
lolitas (tissus écossais et acces-
soires traditionnels punk). et 
bien d’autres encore. tout un 
univers à découvrir !

CoSPLaY et LoLItaS

3e Japaniort, samedi 12 mai, rue Victor-Hugo, de 10h à 19h. 
Animations gratuites et ouvertes à tous. Rens. : www.japaniort.com 
Courriel : contact@japaniort.com
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tout, tout, vous saurez tout sur le petit 
monde des amphibiens lors de la “Nuit 
de la grenouille“, jeudi 3 mai, de 20h 
à 22h30. Rendez-vous sur le parking du 
centre équestre, 400 route d’Aiffres, 
où la sortie nature débutera par un 
diaporama, suivi par une balade autour 
des mares bocagères de Saint-Florent 
en compagnie d’un guide naturaliste. 
Pour cette sortie familiale (enfants à 

partir de 5 ans) qui réunira 25 personnes 
maximum, il sera nécessaire de réser-
ver sa participation avant le 27 avril et, 
le jour J, de prévoir des bottes et une 
lampe. Après les grenouilles, les insectes. 
Deux-Sèvres Nature Environnement 
propose, dimanche 13 mai, à partir de 
14h, une balade naturaliste sur la 
Coulée verte et les prairies de Chey. 
Pour reconnaître et observer papillons, 

libellules et autres insectes qui peuplent 
les prairies humides et les bords de 
Sèvre. Attention, l’inscription préalable 
est obligatoire pour cette sortie.

 Nuit de la grenouille,  
jeudi 3 mai, à partir de 20h.
Découverte des insectes niortais,
dimanche 13 mai, à partir de 
14h. Contact pour les deux  
sorties : 05 49 78 74 77. 

un ange 
passe…
c’est un groupe qui nous vient d’un 
temps que les moins de 20 ans… 
peuvent tout à fait connaître, puisque 
quatre décennies après sa formation, 
il anime toujours et avec succès la 
scène rock progressif française. Ange 
sera au Camji vendredi 25 mai où il 
partagera la soirée avec Anything 

Maria. L’univers médiéval et fantastique du groupe franc-comtois, né aux confins 
des années 60, fonctionne toujours à merveille, servi par la voix et les textes 
de son charismatique fondateur, Christian Descamps. Seul héritier de la forma-
tion d’origine, Descamps est aujourd’hui entouré de jeunes musiciens, parmi 
lesquels son fils Tristan, qui perpétuent l’esprit de l’Ange, onirique et cosmique. 
Envolées mélodiques et digressions rythmiques sont toujours au rendez-vous 
de ce groupe que l’on n’hésitera pas à qualifier de culte. En première partie, 
Sophie Gonthier, alias Anything Maria nimbera le Camji de son électro-pop 
raffinée. Voix acidulée “à la Blondie“ et musique synthétique se combinent 
dans un style décomplexé, minimaliste et élégant.

 Vendredi 25 mai, à 21h, au Camji.

Des anciennes  
qui ont la pêche
70 voitures anciennes de rallye prendront le départ du 7e Classic Val de 
Sèvre, samedi 12 mai, à Chauray, pour deux jours d’épreuves de régularité 
et de découverte, sur piste et sur routes, entre nord Deux-Sèvres et sud 
Vendée. Après le contrôle administratif, samedi matin à l’Automobile-Club 
des Deux-Sèvres, les voitures se dirigeront vers le parking de l’Espace 
culturel Leclerc pour le contrôle technique. Mises en parc fermé, elles 
seront visibles par le public jusqu’à 13h30. Ces formalités passées, le 
rallye pourra véritablement commencer pour les 70 équipages qui se 
rendront sur le circuit de Fontenay-le-Comte pour une épreuve sur piste 
de 18h à 19h30. L’épreuve n° 2 se déroulera de nuit, à partir de 21h30, au 
départ de Coulonge-sur-l’Autize, pour une arrivée à Niort vers 23h30 au 
café contemporain l’Agape, avenue de La Rochelle. Le rallye se poursui-
vra dimanche 13 mai, à Coulonge-sur-l’Autize.

 7e Classic Val de Sèvre, samedi 12 et dimanche 13 mai. Organisé 
par l’ASA de l’Automobile-Club 79, sous l’égide de la FFSA.

Technique de pointe
Ça vous dirait d’assister à une compétition nationale de “poomsés ?” Le  
13 mai, pour la toute première fois, Niort accueillera un championnat de France 
de taekwondo, version technique pure. “Les poomsés sont l’équivalent des 
katas. Il s’agira de combats imaginaires, pouvant être présentés en solo, en 
duo ou même en synchronisation à trois”, nous éclaire Christine Hypeau, pré-
sidente de l’École niortaise de taekwondo. Ce club n’est pas affilié à la Fédé 
de taekwondo (FFTDA), celle qui 
présentera des athlètes aux Jeux 
Olympiques cet été. “Nous appar- 
tenons à la Fédération de sports pour 
tous. Nos objectifs sont un peu dif-
férents. Nous privilégions la convi-
vialité, l’intégration des enfants, 
plutôt que la compétition. Nous accé- 
dons cependant au niveau techni- 
que requis.” La journée verra défiler 
80 combattants, venus de la France 
entière, des benjamins aux vétérans.

 Le 13 mai de 10h à 17h, 
salle Omnisport rue Barra.

Grenouilles, papillons et autres libellules

Le musée d’Agesci by night

en France comme dans 38 pays mem- 
bres du Conseil de l’Europe, à Niort 
comme dans de très nombreuses villes 
de l’hexagone, la 8e Nuit Européenne 
des musées va permettre au public de 
s’approprier ces lieux de culture dont 
on n’a pas toujours le réflexe de fran-
chir le seuil. Samedi 19 mai, le musée 

d’Agesci ouvrira gratuitement ses  
portes de 19h à 23h, pour une décou-
verte by night de ses collections.  
Une belle occasion de voir, dans un 
contexte inhabituel, la nouvelle expo-
sition temporaire consacrée à l’orfè-
vrerie du Poitou, de l’Aunis et de  
la Saintonge sous l’Ancien Régime. 
Mise en place le 20 avril, elle se 
prolongera jusqu’au 10 juin et sera 
réinstallée durant l’été. Cette expo- 
sition présentera de nombreuses  
pièces inédites issues de collections 
privées. Une animation musicale, 
organisée en collaboration avec le 
conservatoire, accompagnera la visite 
nocturne du musée. Alors, oserez-vous 
pousser la porte du musée d’Agesci, 
samedi 19 mai à partir de 19h ?

 Samedi 19 mai, visite gratuite 
du musée d’Agesci, de 19h à 
23h, dans le cadre de la 8e Nuit  
européenne des musées.
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vacances scolaires jusqu’au 7 mai au matin.

quartiers

ChamPommIeR-ChamPCLaIRot
Maison de quartier, place Germaine-
Clopeau, tél. 05 49 28 35 46

 Rallye citoyen jusqu’au 5 mai pour les 11-18 ans.
 Concours de belote, le 9 mai à 13h30.

CLou-BouChet
Maison de quartier,  
bd de l’Atlantique, tél. 05 49 79 03

 Sortie à la Vallée des singes, le 19 mai à 10h15.

GoISe
Maison de quartier, 56 rue Massujat, 
tél. 05 49 08 14 36

 Rallye citoyen jusqu’au 5 mai pour les 11-18 ans.
 Atelier. “Faire soi même ses produits cos-

métiques”, le 26 mai à 14h30.

SaINt-fLoReNt
Maison de quartier, 189 av. St-Jean
d’Angély, tél. 05 49 79 23 89

 Atelier de création d’insectes pour Téciverdi : 
les 10, 24 et 31 mai de 18h à 20h, le 12 mai 
de 14h à 17h30, et le 26 mai de 10h à 17h30.

SaINte-PeZeNNe
Maison de quartier, rue du Coteau
Saint-Hubert, tél. 05 49 73 37 63

 Rallye citoyen jusqu’au 5 mai pour les 11-18 ans.
 “Toc ! Toc ! toques !”. Atelier de cuisine, le 

11 mai à partir de 9h.
 Journée découverte du Marais, à vélo en 

famille, le 13 mai à 9h.
 Atelier “cuisine plaisir et budget serré”, le 

25 mai à 9h.
 Atelier gymnastique seniors tous les jeudis 

à 14h30.

SouChé
Maison de quartier, 3 rue de  
l’Aérodrome, tél. 05 49 24 50 35

 Rallye citoyen jusqu’au 5 mai pour les 11-18 ans.
 “Vide grenier, vide jardin”, le 27 mai à 

partir de 8h.

SuRImeau
 Vide grenier, le 13 mai à partir de 8h, rue 

de la Mirandelle. Inscriptions 05 49 77 06 00.

enfance et jeunesse

BIBLIothÈQue du CLou-BouChet
Rens. 05 49 79 12 23

 La ronde des mercredis “Le petit théâtre”, 
le 9 mai de 10h à 12h. Gratuit.

BIBLIothÈQue du LamBoN
Rens. 05 49 33 12 53

 La ronde des mercredis : “Le petit théâtre”, 
le 16 mai de 10h à 12h. Gratuit.

doNJoN
Rens. 05 49 28 14 28

 “De la préhistoire aux Romains : 100 000 ans 
d’armes et d’outils”, jusqu’au 20 mai.

médIa-LudothÈQue
Centre Du Guesclin, 
tél. 05 49 06 58 63

 Heure d’éveil : Les enfants endormis, les 9 
et 12 mai à 10h et 11h (pyjama conseillé).

 Zoom : découverte de jeux tous les mer-
credis, à partir de 15h.

 Atelier Jeux de figurines pour les plus de 
12 ans, animé par Y. Head, les 5 et 12 mai 
de 14h à 17h. 

 Soirée jeux en famille, le 25 mai à 18h30 
(à partir de 8 ans).

médIathÈQue PIeRRe-moINot
9 bd Main. Rens. 05 49 78 70 94

 L’Heure du Conte, les 9, 16, 23 et 30 mai à 
16h pour les 5-8 ans.

 Bébés lecteurs, le 3 mai à 10h30. Sur réser-
vation. Tél. : 05 49 78 70 73 ou 05 49 78 70 81.

mouLIN du RoC
9 bd Main. Rens. 05 49 77 32 32

 Cinéma. L’Histoire sans fin, de Wolfgang 
Petersen (à partir de 6/7ans), 5 mai à 16h.

 Cinéma. Le Petit fugitif, de M. Engel, R. Orkin, 
et R. Ashley (à partir de 8 ans), du 2 au 8 mai.

muSée BeRNaRd d’aGeSCI
28 av. de Limoges.  
Rens. 05 49 78 72 00 ou 04

 “Ombres et lumières”. Découverte des œu- 
vres et réalisation d’un photophore (6-9 ans), 
le 2 mai à 15h. 

 “De l’eau dans les tableaux”. Atelier (4-6 ans), 
le 4 mai à 10h30.

 “Deviens apprenti archéologue”. Atelier 
(8-12 ans), le 4 mai à 14h30.

 Balade familiale. Visite du quartier de 
Souché, le 13 mai à 15h (lire p. 20). Gratuit.

sport
Rens. service municipal des Sports, 
tél. 05 49 78 77 91

athLétISme
Stade René-Gaillard,  
avenue de La Rochelle

 Tournoi interclubs nationale 2, le 6 mai à 
partir de 10h. Rens. 05 49 17 00 08.

BadmINtoN
Salle de la Venise-Verte

 Tournoi le 26 et 27 mai toute la journée.

footBaLL (lire p. 16)
Stade René-Gaillard 

 Chamois niortais / Orléans le 5 mai à 20h.
 Chamois niortais / Beauvais, le 18 mai à 20h.

haNdBaLL (lire p. 21)
Salle Omnisport, rue Barra

 NHBS / Angers, le 5 mai à 21h.
 NHBS / Saint-Malo, le 12 mai à 21h.

KuNG fu
Salle Omnisport, rue Barra

 Championnat régional le 27 mai toute la journée.

mINI RaCING (voitures radiocommandées)
Stade de Cholette

 Compétition régionale le 20 mai à partir de 8h.

PÊChe
Parc des expositions de Noron. 
Rens. 06 75 69 93 83

 Concours de lancer, le 13 mai à partir de 8h.

RuGBY (lire p. 22)
Stade Espinassou, 57 rue Sarrazine

 Play-offs de la Fédérale 2, 16e de finale le 
29 avril ou le 5 mai, 8e éventuels, les 13 ou 
20 mai.

 Finales régionales le 6 mai à partir de 10h.
 Challenge Drop, le 27 mai à partir de 8h30.

taeKWoNdo (lire p. 18)
Salle Omnisport, rue Barra

 Championnat de France technique, le 13 mai 
toute la journée. 

voLLeY-BaLL
Stade Pissardant, rue de Pissardant

 Tournoi sur herbe, le 27 mai à partir de 9h.

conférences et ateliers

LeS amIS deS aRtS
CCI, place du Temple.  
Rens. 05 49 73 30 48

 “Beauté animale” par E. Héran, le 24 mai 
à 20h30.

LeS eNfaNtS PaPILLoNS
Rue de l’Arsenal.

 Atelier Correspondances pour les 6 /12 ans, 
le 12 mai, salle du Port (lire p. 12).

moIS de L’aRChIteCtuRe (lire p. 6)
Du 2 au 26 mai

 Rencontre avec J. Sorman, auteure, et  
P. Vettier, architecte, le 9 mai à 20h, Centre 
Du Guesclin.

 Café-archi, le 22 mai à 19h à l’Arrosoir, rue 
Brisson.

 “Projeter c’est désobéir ou la règle en 
question” par P. Henry, le 24 mai à 18h30.

mouLIN du RoC
9 bd Main. Rens. 05 49 78 70 94

 “Mon ado cet inconnu” par E. Tartar-Goddet, 
le 15 mai à 20h (lire p. 12).

muSée d’aGeSCI 
28 av. de Limoges. Les Amis du 
musée. Rens. 05 49 25 70 14

 “L’estampage et la sculpture” par l’atelier 
Campo, le 5 mai à 15h.

 Conférence “Émile Gallé et l’engagement 
politique” par F. Dossman, le 12 mai à 16h.

SaLLe du PoRt
7 place du Port. Rens. 05 49 28 27 44

 “La couleur et le son au service de la santé” 
par D. Bourdin, le 11 mai à 20h30.

SoCIété hIStoRIQue et 
SCIeNtIfIQue deS deuX-SÈvReS
Maison des associations, 12 rue 
J. Cugnot. Rens. 05 49 09 58 76

 Visite pérégrine à Melle, le 12 mai. Sur 
inscription.

uNIveRSIté INteR-ÂGeS
Au Méga CGR à 14h30.  
Rens. 05 49 73 00 59

 “Pourquoi en France meurt-on plus tôt au 
Nord qu’au Sud ?” par G. Caire, le 10 mai à 
14h30.

 “Faut-il avoir peur des centrales nucléai- 
res ?” par B. Barre, le 24 mai à 14h30.

 “Réaumur, prince des sciences” par  
R. Levesque le 31 mai à 14h30.

spectacles

CamJI
3 rue de l’Ancien-Musée.  
Rens. 05 49 17 50 45 

 Pop. Polly Nichols, le 14 mai à 19h.
 Concert jeune public. Merlot, le 16 mai à 14h.
 Métal. Eths+ Kells + Tess, 17 mai à 20h.
 Rock. Ange + Anything Maria, le 25 mai à 

21h (lire p. 18).

CeNtRe NatIoNaL deS aRtS  
de La Rue
3 rue de la Chamoiserie.  
Rens. 05 49 28 01 83

 Spectacle. Entrailles par la compagnie 
Azimut le 24 mai à 21h30 (lire p. 20).

hÔPItaL
 Concert. Chorale La Clef des chants, le  

2 mai à 18h à la chapelle. (lire p. 14).

Corps  
en scène
ce sont de véritables tableaux 
vivants que compose la plas-
ticienne Annabelle Munoz-Rio 
au travers de ses photographies 
dont l’exposition “Le Mana“, 
sera à voir au Pilori, du 9 au 
26 mai. Des corps nus qui se 
voilent et se dévoilent, qui 
surgissent ou qui se fondent 
dans le contexte où l’artiste 
les a mis en scène. Annabelle 
Munoz-Rio présente un travail 
de cinq ans, une exploration 
de l’entre-deux, de ces zones 
intermédiaires entre objets et 
ombre, lumière et corps qui 
modifient notre perception de 

l’animé et de l’inanimé, de la 
matière et de la non matière. 
Jamais obscène, la nudité des 
modèles s’impose comme une 
nature originelle, une explora-
tion du physique qui nous 
renvoie au spirituel, pour une 
résurgence d’une mystique de 
la chair. Avec le service culture 
de la Ville, Annabelle Munoz-Rio 
a imaginé une installation expé-
rimentale de son exposition 
qui mixe projections, images 
au sol et présentation intimiste 
en clair obscur.

 Exposition “Le Mana“,  
photographies d’Annabelle 
Munoz-Rio, à la galerie  
du Pilori, place du Pilori,  
du 2 au 26 mai. Ouvert du 
mardi au samedi de 13h  
à 19h30. Tél. : 06 82 11 05 26.
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balade 
souchéenne
vous croyez connaître votre 
ville ? Le collectif “De toit à moi, 
1001 façons d’habiter” nous 
propose depuis mars des balades 
familiales dans nos quartiers. Ce 
mois-ci, c’est l’ancien village de 
Souché qui sera l’objet de notre 
curiosité, dimanche 13 mai de 
15h à 16h30. Guidés par Fabienne 
Texier du musée d’Agesci, venez découvrir le charme d’une rue 
sinueuse, les surprises de détails d’architecture ou la vie extraordinaire 
d’un jardin… Avant de terminer cette escapade par un goûter offert 
à la maison de quartier. Pour la dernière balade, le collectif, qui 
réunit les maisons de quartier de la ville et le musée d’Agesci, nous 
emmènera le 16 juin sur les sentiers de Sainte-Pezenne.

 Le 13 mai à 15h, gratuit sur inscription à la maison de quartier 
de Souché, tél. 05 49 24 50 35.

le 24 mai, le Centre natio- 
nal des arts de la rue propo- 
sera, en extérieur, une sortie 
d’usine de la compagnie  
Azimuts, au Parc de la Tour-
Chabot. Entrailles, c’est le nom 
du spectacle, raconte la vie 
d’une femme. Depuis sa ges-
tation jusqu’au-delà de sa 
mort, on suivra le parcours 
tangible du personnage et ses 
ressentis intimes. Le disposi-
tif scénographique utilise un 
très large éventail de discipli- 
nes : théâtre, musique, danse, 
art plastique... Après un travail 

important sur la construction du décor, la compagnie lorraine a séjourné 
quelques semaines en résidence à Niort, pour peaufiner la chorégraphie  
et les assemblages finaux. Le public sera amené à choisir son position- 
nement de spectateur. Azimuts est coutumière de ce principe. Libre à chacun 
de doser son degré d’implication.

 Parc de la Tour-Chabot, le 24 mai à 21h30.

le Cnar
sort 
ses 
tripesAdos sous contrôle

Ils sont mordus de théâtre, ont entre 15 et 18 ans et s’apprêtent à monter sur la 
scène du Patronage laïque. Les 11 et 12 mai, le groupe de 14 jeunes dirigés par 
Florent Picard y interprètera Sous Contrôle. Une pièce acide et drôle, écrite en 
2009 par Frédéric Sonntag pour d’autres jeunes, ceux du Conservatoire de Paris. 
“Au sein d’un état de surveillance généralisée, les sympathisants et les opposants 
d’un régime s’observent, s’espionnent. Cette atmosphère de paranoïa permanente 
n’est pas sans créer de graves troubles d’identité et de comportements...” En une 
vingtaine de séquences, monologues et scènes à plusieurs personnages alterne-
ront avec des passages en groupe. Florent Picard transmet son savoir à ces acteurs 
en herbe, dont certains participent depuis plusieurs années aux ateliers de la 
compagnie la Chaloupe. “J’essaie d’avoir la même exigence pour les acteurs du 
Rafiot, des enfants ou ces jeunes que pour des comédiens professionnels” dit-il.

 Les 11 et 12 mai à 20h30 au Patronage laïque.  
Rens. Cie La Chaloupe 05 49 73 53 17.

samedi 26 mai, on va célébrer le jeu 
sous toutes ses formes à la média-
ludothèque à l’occasion de la Fête 
mondiale du jeu. Cette année, la 
manifestation va surfer la vague 
Téciverdi. Une quarantaine de jeux 
en lien avec les insectes vont ainsi 
être mis à la disposition des jeunes 
visiteurs et l’on va même en créer 
quelques-uns. Par exemple, une 
soufflerie qui propulsera des papillons 

de couleurs dans les airs, que les 
joueurs devront attraper au vol à 
l’aide d’une épuisette. Est également 
prévue la création d’un grand jeu 
coopératif imaginé à partir de l’univers 
d’Éric Carle, célèbre auteur américain 
de littérature jeunesse. Il sera ques-
tion de gagner (ou de perdre) tous 
ensemble et toute la famille sera 
impliquée. La collection des grands 
jeux en bois de la média-ludothèque 

sera accessible à tous, de même 
qu’une large sélection de livres sera 
proposée à la lecture. Et la veille, la 
soirée jeux du vendredi soir ouverte 
à un public plus âgé prendra elle aussi 
la même thématique des insectes.

 Fête mondiale du jeu,  
samedi 26 mai, à la média  
ludothèque, Centre Du Guesclin. 
Tél. : 05 49 06 58 63. Jeux  
et animations gratuits.

Jouer avec les insectes

du Pilori au centre Du Guesclin : les 
treize classes niortaises qui ont participé 
cette année au “parcours Pilori” préparent 
une exposition collective dans les salles 
de l’ancienne caserne du 10 au 19 mai. 
Les travaux exposés seront mis en valeur 
par le photographe Thierry Mathé avec 
les enseignants. Ces réalisations font 
écho aux œuvres de cinq artistes invités 
dans notre monument historique : Kid 
Acné et Ema, Ginette S., Gérard Lhériteau 
et Jean-Christophe Roudot, avant Fanny 
Alloing en juin. Enseignants et élèves  
– de la moyenne section de maternelle 

à la 5e – ont préparé en classe les  
visites avant de rencontrer les artistes et 
de participer à un atelier. De retour en 
cours, les enfants ont réalisé des œuvres 
“à la manière de” ou inspirées par leurs 
rencontres artistiques. En tout, plus de 
250 jeunes Niortais ont participé à ce 
parcours proposé par la Ville en partena-
riat avec l’inspection académique.

 Du 10 au 19 mai au centre  
Du Guesclin, bat. C. Ouvert du 
mardi au vendredi de 13h30 à 
18h30 sauf le 17 mai et le sam. 
de 13h30 à 17h. Entrée libre.

Des parcours, une expo
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LYCée de La veNISe-veRte
 Théatre par les élèves. Défaut de curiosités, 

le 24 mai à 20h30.

mouLIN du RoC
9 bd Main. Rens. 05 49 77 32 32

 Théâtre. Le repas des fauves, les 9 et  
10 mai à 21h.

 Humour. Une intégrale provisoire de Jean-
Jacques Vanier, les 29, 30 et 31 mai à 21h.

PaRC deS eXPoS de NoRoN
 Créateuf, le 12 mai (lire p. 4).
 Orchestres à vent : concert le 26 mai  

à 20h30, concours national le 27 mai de  
9h à 16h.

SaLLe deS fÊteS  
de SaINte-PeZeNNe 
Rue du Moulin d’Âne

 Impro. Alinéa reçoit Nantes, le 12 mai à 
20h30.

 Déjeuner-spectacle. Les années 60 par  
Alain Ferry, le 20 mai à 12h.

PatRoNaGe LaÏQue
40 rue Terraudière

 Théâtre. Sous contrôle par le groupe d’ados 
de La Chaloupe, les 11 et 12 mai à 20h30 
(lire p. 20).

 Théâtre. La bonne âme du Se-Tchouan  
par la Cie Le Rafiot, les 17, 18 et 19 mai à 
20h30.

 Concert. Mavi Yol Quartet, le 24 mai à 
20h30.

théÂtRe JeaN-RIChaRd
202 avenue Saint-Jean d’Angély

 Théâtre. Défaut de curiosités par l’option 
théâtre du lycée de la Venise-Verte, les 22 et 
23 mai à 20h30. Gratuit.

expositions

CeNtRe du GueSCLIN
Place Chanzy 05 49 78 71 69

 Expo des travaux d’élèves du Parcours Pilori, 
du 10 au 26 mai (lire p. 20).

eSPaCe eXPReSSIoNS maCIf-SmIP
13 rue Thiers. Rens. 05 49 09 30 25

 Sculptures. Yseult jusqu’au 8 mai.
 Peinture. Aurélien Mahaut, du 10 mai au 

19 juin. Gratuit.

Le PILoRI 
Place Mathurin-Berthommé. 
Rens. 05 49 78 73 82

 Photographie. Le Mana de Annabelle Munoz-
Rio, du 9 au 26 mai (lire p. 19). Gratuit.

moIS de L’aRChIteCtuRe
Du 2 au 26 mai

 Photos. “Habitants atypiques”, du 2 au  
26 mai au centre du Guesclin (lire p. 6).

muSée d’aGeSCI 
28 av. de Limoges.  
Rens. 05 49 78 72 00 ou 04

 Sculptures : Poules jusqu’au 8 mai.
 Nuit européenne des musées, le 19 mai à 

19h (lire p. 18).
 “Orfèvres du Poitou, Aunis, Saintonge et 

Angoumois sous l’Ancien Régime”, jusqu’au 
10 juin.

muSée du doNJoN 
Place du Donjon. 
Rens. 05 49 28 14 28.

 “De la Préhistoire aux Romains”, 100 000 ans 
d’armes et d’outils, jusqu’au 20 mai.

sorties

automoBILe CLuB deS deuX-SÈvReS
 7e Rallye Classic Val de Sèvre, le 12 mai 

dès 8h30, parking Espace culturel Mendès-
France (lire p. 18). Gratuit.

CeNtRe vILLe 
 “Japaniort” le 12 mai, en centre-ville à 

partir de 10h (lire p. 17).

CoNSeRvatoIRe muSIQue  
et daNSe auGuSte-toLBeCQue
Centre Du Guesclin, place Chanzy 
05 49 78 71 78

 Portes ouvertes le 22 et 23 mai (lire ci-contre).

eNvIRoNNemeNt
Rens. Direction projet Agenda 21 : 
05 49 78 78 10

 Nuit de la grenouille le 3 mai à partir de 
20h (lire p. 18). Sur inscriptions.

GRouPe oRNIthoLoGIQue deS 
deuX-SÈvReS et deuX-SÈvReS 
NatuRe eNvIRoNNemeNt
Rens. 05 49 09 24 49

 Découverte de la biodiversité et enjeux du 
Marais, le 3 mai à 15h.

 Balade naturaliste dans les prairies humides, 
le 13 mai à 14h. Gratuit.

hIPPodRome de RomaGNé
Chemin du lac

 Courses de trot le 20 mai, toute la journée.

médIa-LudothÈQue
Centre Du Guesclin,  
tél. 05 49 06 58 63

 Fête mondiale du jeu, le 26 mai à partir de 
14h (lire p. 20).

PaRC deS eXPoS de NoRoN 
Tél. 05 49 78 71 00

 Foire exposition, jusqu’au 6 mai (lire p. 4).

téCIveRdI
 Week-end quartier, les 12 et 13 mai (lire  

p. 5).

vISIteS GuIdéeS
Agnès Brillatz, guide national. 
Rés. obligatoire au 06 77 02 88 89 
ou 05 49 79 67 30

 Matin’Halles et dégustation tous les diman- 
ches à 10h.

 Visite du centre historique et dégustation 
tous les jeudis à 18h.

 L’église Notre-Dame et son arbre caché le 
19 mai à 15h.

cinéma

mouLIN du RoC
Rens. 05 49 77 32 32

 La Terre outragée de Michale Boganim, du 
2 au 8 mai.

 Barbara, de Christian Petzold, du 2 au  
15 mai.

 Les Vieux chats, de Sebastian Silva et Pedro 
Peirano, du 2 au 8 mai.

 Ave, de Konstantin Bojanov, du 9 au 22 mai.
 If, de Lindsay Anderson, du 16 au 22 mai.
 L’Amour et rien d’autre, de Jan Schomburg, 

du 9 au 22 mai.

méGa CGR
Rens. 0892 688 588

 Retrouvez le programme sur www.vivre-a-
niort.com

Graal à portée de mains
trois matchs ce mois-ci, dont deux à Niort, les 5 et 12 mai : le Handball 
club souchéen n’a plus qu’à finir le travail. Le but étant de demeurer 
perché sur l’une des deux premières places du classement, synonymes 
de retour en Nationale 2 masculine : “C’est actuellement notre Graal”, 
estime Gérard Doray, le président. La descente en National 3, subie l’an 
passé, aura vite été digérée. “Nous avons renouvelé notre effectif à 50%, 
recrutant partout dans la région. Et puis cette année nous sommes très 
costauds psychologiquement.” Sans avoir survolé leur championnat, les 
Niortais ont fonctionné comme une équipe à réactions. “Après chaque 
défaite, nous avons su nous reprendre et rester dans une bonne dynamique. 
Nous avons par ailleurs bien géré les matchs clés.” Il prend pour exemple 
la victoire d’1 point à Loudéac et le nul obtenu à Saint-Malo, deux concur-
rents directs. Attention, les Bretons seront probablement revanchards, le 
12 mai, salle Omnisport.

 Salle Omnisport rue Barra à 21h : le 5 mai Niort-Angers, le 12 mai 
Niort-Saint-Malo.

Musique et cours  
de conserve
osez franchir les portes du Conservatoire de musique et danse et venez 
assister à un ou plusieurs cours. Piano, violon, cor d’harmonie… toutes 
les fantaisies seront permises, pour les portes ouvertes des 22 et 23 mai. 
“Les visiteurs viennent parfois avec des idées préconçues, puis elles 
changent après une discussion ou une petite démonstration. C’est l’occa-
sion de casser ses a priori”, explique Thierry Poiraud, animateur culturel. 
Ainsi vous pourrez vous asseoir quelques minutes ici pour écouter un 
professeur, discuter avec un autre là… Les deux journées auront été 

spécialement préparées pour 
permettre les échanges et assis-
ter à de petites représentations. 
Les jeunes pousses de 7 à 12 ans, 
ayant déjà derrière eux une 
année de pratique, proposeront 
notamment des mini-concerts 
dans le hall du Conservatoire.

 Portes ouvertes les 22 mai 
de 17h à 19h et 23 mai de 
14h à 19h, au Conservatoire 
Auguste-Tolbecque, centre 
Du Guesclin. Gratuit.D
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Ce mois-ci, Niort sera rose de 
plaisir. Rose aussi comme 
Toulouse, la capitale du rugby 

en France. Rose surtout comme le 
mélange du rouge et du blanc, les 
couleurs du club emblématique de 
l’ovalie locale : le Stade niortais. 
Trois événements d’envergure vont 
se succéder à Espinassou.
D’abord, nos Stadistes participeront 
aux phases finales de la Fédérale 2. 
L’enjeu ? Une accession en Fédé-
rale 1, l’équivalent de la 3e division 
nationale. Début des hostilités le  
29 avril et le 5 mai (lire ci-dessous). 
Ensuite, le 6 mai, le club voisin du 
Cran (Club rugby athlétique nior-
tais) organise, pour la première fois 
à Niort, les finales du Comité régio-
nal de rugby. L’événement devrait 
attirer plus de 2 000 spectateurs des 
quatre coins du Poitou-Charentes. 
Enfin, le 27 mai, 800 rugbymen en 
herbe du Grand Ouest se réuniront 
pour le 6e challenge Drop (lire en 
encadré).

le stade revit

Au Stade niortais, les heures 
sombres des crises financières et 
sportives ont laissé place à une 
belle saison, réussie tant au niveau 
sportif que du point de vue de l’am-
biance. “À ce niveau là, il faut sur-
tout prendre du plaisir, voilà le 
premier critère de réussite.” C’est 
Rémi Lescalmel qui parle. Une som-
mité du rugby, qui a notamment fait 
les beaux jours du Stade Rochelais 

pendant 13 ans : sur le pré comme 
sur le banc. Recruté en juin dernier, 
le message de ce solide gaillard,  
au large sourire belmondesque est 
manifestement bien passé auprès 
de son jeune groupe, profondément 

remanié. “Notre objectif reste le 
maintien, la stabilisation en Fédé-
rale 2, explique-t-il. Mais comme 
l’appétit vient en mangeant, nous 
essaierons d’aller le plus loin pos-
sible en play-offs.” Le renouveau du 

Stade avait déjà été entrepris dans 
les hautes sphères de l’organi-
gramme à l’été 2010. “Il nous a fallu 
un an pour apprendre”, témoigne 
Jacques Gattepaille, nouveau secré- 
taire général. 
L’élan du club s’appuie aussi sur son 
école de rugby. “C’est un sport for-
mateur, qui inculque des valeurs : 
solidarité, intégration, tout le 
monde a sa place” souligne Rémi 
Lescalmel. Le Stade niortais par-
tage cette dimension éducative 
avec son “petit frère” du Cran. Si 
ce dernier dispose de ses propres 
infrastructures, au stade Grand-Croix, 
ses sept éducateurs travaillent 
avec ceux du Stade. Les relations 
entre les deux structures, jadis ten-
dues, se sont largement apaisées. 
D’ailleurs le 6 mai, les finales du 
Comité régional, organisées par le 
Cran, auront bien lieu à Espinassou. 
“De la division d’honneur à la 4e série, 
nous assisterons à huit finales du 
rugby régional ce jour-là, explique 
Dominique Saboureau, président du 
Cran. Une grande fête même si 
notre équipe fanion, en 1re série, 
n’en fera pas partie”. 

Karl Duquesnoy

Au stade Espinassou : 
• 29 avril ou 5 mai : 16e de finale  
des play-offs. La suite sur vivre-
a-niort.com. 
• 6 mai : finales du comité régional,  
de 10h à 19h. 
• 27 mai : challenge Drop, de 9h 
à 17h.

Trois événements 
vont mettre le monde 
du rugby niortais 
en ébullition. 
Les play-offs de la 
fédérale 2, les finales 
du comité régionale 
et le challenge Drop.

RuGby

Ça plaque pour nous !

guide des PLay-offs
À l’issue de la phase championnat de fédérale 2, les 4 premiers de 
chacune des 8 poules s’affrontent en phases finales (ou play-offs). 
Les 16e et les 8e de finales se jouent en aller-retour (le mieux classé 
reçoit en second). Les ¼ se disputent en un match, sur terrain neutre 
(les équipes qui les atteignent montent en fédérale 1).

Pour la 6e année, Jean-Philippe 
digout prend en main l’organisation 
du challenge drop, grande fête de 
la formation rugbystique. “Le chal-
lenge est divisé en trois catégories 
d’âge : les moins de 11, moins de 9 
et moins de 7 ans”. on attend 800 
jeunes de toute la région et au-delà. 
L’arbitrage sera assuré par des jeu- 
nes du Stade niortais et du Cran.

Le ChaLLeNGe dRoP

MISE AU POINT / Contrairement à ce que nous avons avancé le mois dernier, l’équipe première féminine du Volley-ball pexinois, évoluait bien en Nationale 1, au cours de la saison 2011-2012.
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Le Stade niortais a retrouvé enthousiasme et efficacité.

Le Cran accueille les finales du comité régional.
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Cette page est réservée à l’expression des groupes politiques représentés au Conseil municipal de Niort.

Il faudra qu’elle soit belle notre 
ville, très belle, au regard des 

nuisances actuelles causées à nos 
concitoyens!
Petite liste non exhaustive : 
- Nombreux changements provisoi- 
res ou définitifs de sens de circu-
lation des rues.
- Tarifs, plages horaires et parfois 

localisations des stationnements 
pas toujours en adéquation avec 
les besoins et les désirs des utili-
sateurs.
- Flux de véhicules devenus insup-
portables dans certaines rues en 
raison de leur augmentation.
- Accessibilité difficile de voies de 
circulation provoquant l’isolement 

de quartiers, d’habitants, induisant 
des détours générateurs de pollution.
- Abattage d’arbres un peu partout 
qui donnent actuellement à notre 
ville ce côté lunaire ressenti par de 
nombreux concitoyens et visiteurs.
- Départs provoqués de plusieurs 
commerces en cœur de ville et 
vitrines vides qui ternissent l’attrac-

tivité et le dynamisme de Niort.
- Multiplication des travaux tous 
azimut… Que d’embouteillages, de 
poussières et de bruits ! 
Oui, vraiment, il faudra que notre 
ville soit très belle pour compenser 
les désagréments actuels! 
Le GDSNiortais : A. Baudin, E. Colas,  
G. Juin, M. Pailley, S. Rimbaud.

NIoRt : bouger oui, mais dans le bon sens !

exPression Politique

GROUPE DES DÉMOCRATES SOCIAUx NIORTAIS

La majorité municipale souhaite-
rait-elle nous faire revenir au 

19e siècle ? Qui de nos jours peut 
se passer du confort et de la com-
modité d’un véhicule particulier ?
Alors que toutes les grandes villes 
se sont dotées de rocades pour 
faciliter les flux de circulation, 
limiter la pollution urbaine, désen-

gorger les centres ville, équilibrer 
leur développement, Niort peut-elle 
se priver d’un tel équipement ?
Demain, l’automobile ne disparaîtra 
pas : elle sera moins polluante ! 
Alors, plutôt que d’ajouter sans 
cesse des obstacles aux personnes 
actives avec ou sans enfants ou 
petits-enfants, emploi du temps 

chargé, vie moderne stressante, il 
faut dès aujourd’hui investir dans 
des équipements d’avenir. Le trans-
port collectif est utile mais il ne peut 
pas tout résoudre.
Enfin, notre agglomération a besoin 
d’un développement équilibré. 
Aujourd’hui, l’absence de contour-
nement Nord déplace fortement 

l’attractivité de Niort vers le Sud-Est 
entre Mendès-France et La Mude. 
Un rééquilibrage devient vraiment 
nécessaire !
La majorité ne peut pas se réfu- 
gier dans le passé pour faire  
oublier l’utilité de cet équipement  
ou derrière des chiffres exagéré- 
ment gonflés. 

Contournement Nord : retour aux évidences

GROUPE DE L’OPPOSITION NIORTAISE

GROUPE DES ÉLUS
RÉPUBLICAINS
ET SOCIALISTES

É Q U I P E  N I O R T  S O L I D A R I T É  C A P I TA L E

GROUPE DES ÉLUS
COMMUNISTES
ET APPARENTÉS

GROUPE DES ÉLUS
NON-ENCARTÉS 
ET RADICAUx 

Une fois de plus, l’année 2012 
vient démontrer que le manque 

d’eau dans notre région n’est plus 
un phénomène épisodique, mais 
une réalité récurrente.
Heureusement, la consommation 
d’eau par la population de Niort a 
très fortement diminué grâce aux 
changements de comportement des 
consommateurs et aux efforts des 
collectivités. Ainsi, en 10 ans, le 
Syndicat des Eaux du Vivier a réduit 
de 40% ses prélèvements dans 
l’environnement.

Mais on ne constate pas les mêmes 
efforts chez les irrigants : en été, la 
trentaine d’exploitations agricoles 
irrigantes située sur le bassin d’ali-
mentation en eau de Niort peut 
consommer, à elle seule, plus que 
les 60 000 habitants de Niort !
Ce modèle agricole insoutenable, 
mis en place dans les années 80 
par la FNSEA avec le soutien de 
l’agro-industrie et de banques n’est 
plus acceptable. Il est temps que 
ces pratiques agricoles destructrices 
changent ! 

GROUPE 
EUROPE ÉCOLOGIE - 
LES VERTS

Chaque année, ouvertures ou 
fermetures de classes reviennent 

sur le devant des scènes média-
tiques, syndicales et institutionnelles. 
Chaque année, la politique de la 
calculette vient barrer le chemin 
du savoir. Ce qui compte n’est pas 
le projet mais le nombre, l’enfant 
est un individu mesurable et non 
un être social.

La ville essaye, via de nombreux 
découpages scolaires, de mainte-
nir des structures scolaires pour 
le bien-être des élèves, du déve-
loppement des enfants. Bien sûr 
des choix municipaux sont parfois 
mal compris tant une démagogie 
vient assourdir le bien-fondé de 
choix pédagogiques. Car si le sur- 
nombre par classe est une bombe 
à retardement, le sous nombre est 
aussi destructeur. Il faut des classes 
où l’enfant soit en nombre suffisant 
pour se former. Halte à la montée 
des quotas par classe pour cau-
tionner des fermetures. Le moins 
de chances offertes à nos enfants 
obère notre avenir. 

Le défaut de l’Europe vient de  
l’absence de gouvernement. Le 

cache-sexe de la gouvernance inter-
étatique n’y change rien. Des poli-
tiques publiques majeures, comme  
la politique monétaire, sont figées  
dans le marbre des traités. Aucune  
autorité politique choisie par le peu- 
ple européen ne peut en contester la 
justesse. Il est temps que ça change. 
L’échec de l’Europe renvoie à un 
découplage néfaste entre les lieux  
où s’élaborent les politiques euro-
péennes et les lieux de délibérations. 
À l’heure ou l’organisation territoriale 
est revisitée, c’est une affaire haute-
ment politique. Il en va de l’intercom-
munalité comme de l’Europe. Elle est 
bien plus que la somme des intérêts 
des communes qui la compose. Au- 
cun territoire ne peut reposer sur de 
simples choix techniques ou de bon 
sens garant du consensus. Sauf à se 
satisfaire, en temps de crise majeure, 
d’un statut quo, la future aggloméra-
tion devra pouvoir décider d’un projet 
de développement audacieux. 

Gouverner avec audace Lors du conseil de surveillance 
de mars, le Directeur du Centre 

hospitalier a présenté les résul- 
tats de l’exercice 2011. Excellente 
nouvelle : ils augmentent la capa-
cité d’auto financement puisqu’ils 
sont excédentaires. 
Pour ses investissements 2012, la 
Direction a fait le choix de recou-
rir exclusivement à l’emprunt. Mais 
pas pour les bonnes raisons : elle 
redoute l’attitude prudentielle des 
banques à financer l’économie 
utile. La conséquence : la dette pro- 
gresse de 24%. 
L’hôpital public déjà menacé par 
la loi Bachelot subit maintenant  
les assauts de la spéculation qui 
offre des marges plus confortables. 
C’est pourquoi nous appelons à 
une transformation radicale du 
système bancaire français et euro-
péen. Les banques françaises 
doivent être nationalisées pour se 
débarrasser des actionnaires, 
pompeurs de profits mais qui ne 
veulent pas payer les pertes. Nous 
proposons la création d’un grand 
service public financier. 
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